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Ayant fait de
l'ouverture sur

l'environnement interne et externe une
priorité stratégique, l'INRA a consolidé cette
année sa stratégie de régionalisation de la
recherche et ses actions de coopération avec
ses partenaires nationaux et internationaux.

Ainsi, le Maroc a été honoré d'abriter la
première Assemblée Générale Annuelle du
Groupe Consultatif de la Recherche Agricole
(CGIAR) organisée dans la région MENA. Cette
assemblée qui s'est tenue à Marrakech en
décembre 2005, a connu une participation de
plus de 1000 chercheurs et décideurs qui sont
venus pour éclairer la communauté
scientifique et les décideurs sur les récentes
avancées de la recherche agronomique et leur
impact sur le développement rural.

C'était également une occasion pour nous de
présenter l'apport du système national de
recherche pour le développement agricole au
Maroc et d'exprimer nos attentes du système
CGIAR. A ce titre, le renforcement des
initiatives régionales et la consolidation des
fora et des programmes régionaux  de
recherche à l'image des “challenge programs’’,
contribueraient au développement d'un
partenariat mondial de la recherche
agronomique publique mettant à profit
l'ensemble des compétences y compris celles
des pays du sud.

Sur le plan national, l'INRA confirme sa volonté
d'ouverture sur son environnement à travers la
conclusion avec plusieurs partenaires
nationaux et internationaux d'une cinquantaine
de nouveaux projets et conventions totalisant
plus de trente cinq millions de dirhams. 

Au niveau interne, la mise en oeuvre
de la nouvelle réorganisation qu'a
connue notre institution s'est enrichie cette
année par la mise en oeuvre des programmes
régionaux de recherche à moyen terme et
l'organisation de la réunion de la première
session des Conseils Régionaux Consultatifs
d'Orientation (CRCO) de la Recherche Agricole
au niveau des Centres Régionaux de la
Recherche Agronomique. Ces instances
rappelons le, offrent aux acteurs régionaux et
la société civile au niveau local, un espace
approprié pour exprimer leurs attentes sur les
priorités de la recherche.

Nous avons également confirmé le
rayonnement de la recherche agronomique à
travers la publication de 15 ouvrages, une
centaine de posters institutionnels et une
dizaine de brochures institutionnelles. Ce
résultat consacre la volonté de notre
institution de communiquer et mettre ses
résultats à la disposition de la communauté
scientifique et technique.

L'année 2005 a connu également des moments
forts sur le plan humain à cause du départ
volontaire à la retraite, opération qui a touché
l'ensemble des secteurs publics et qui n'a pas
épargné notre institution qui se trouve réduite
de près de 20% de son effectif. Nous sommes
désormais interpellés pour œuvrer afin de
mobiliser des ressources supplémentaires à
travers le renforcement de partenariats et un
redéploiement des compétences. Je profite de
l'occasion pour adresser un vibrant hommage à
tous les cadres et agents de l'INRA qui sont
partis en retraite, pour leur contribution et
dévouement à cette institution.

Mot du directeur
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Evènements
et faits marquants

Comme il est de coutume, nous tenons à souligner dans cette
rubrique les évènements et les réalisations majeurs en matière de
recherche et de partenariat qui ont marqué cette année
particulièrement riche en  actions de communication, évènement
oblige, le Maroc a accueilli l'Assemblée Générale Annuelle du CGIAR.



Les moments
forts de l’année

Assemblée Générale
Annuelle du CGIAR 
« Science for impact » a constitué le leitmotiv

de l'Assemblée Générale Annuelle du Groupe

Consultatif pour la Recherche Agricole (CGIAR)

organisée par l'INRA en collaboration avec le

secrétariat exécutif du CGIAR en décembre

2005. Cet évènement, organisé sous le Haut

patronage de Sa majesté le Roi Mohammed VI,

a vu la participation d’une pléiade de

chercheurs et décideurs venant du monde

entier

C'était une occasion pour les

participants de débattre des

stratégies à adopter pour permettre à

la recherche agricole, aux politiques

alimentaires et aux nouvelles

technologies de stimuler le développement

économique et social au niveau mondial, en

général, et au niveau de la région de l'Afrique

du Nord et de l'Asie Centrale et de l'Ouest, en

particulier. 

C'était également une occasion pour le Maroc

de faire connaître la stratégie agricole

marocaine et ses implications sur la recherche

agricole, l'apport du système national de

recherche pour le développement agricole  et

la levée des défis actuels ainsi que les besoins

en réformes et en matière de partenariat avec

le système CGIAR.

A cette occasion, professeur Hamid Narjisse,

directeur de l'INRA a tenu à rappeler les acquis

probants de la recherche notamment en

matière de création variétale, de lutte contre

les maladies, tels le Bayoud du palmier dattier

et la Cécidomyie des céréales, l’élaboration

des technologies de l'aridoculture ainsi que  les

outils de prise de décision pour le

développement agricole notamment les cartes

de vocation agricole des terres. Par ailleurs, il

a souligné que pour capitaliser les acquis et

fédérer les énergies il y a lieu de renforcer les

partenariats aussi bien à l'échelle nationale

qu'internationale. 

Un autre moment fort de cette rencontre, est

la visite du Centre Régional de la Recherche

Agronomique (CRRA) de Marrakech qui a permis

à tous les participants de constater les acquis

de l'INRA dans le domaine de la lutte contre le

Bayoud, aux avancées faites en matière de

développement de l'oléiculture nationale et

des initiatives entreprises pour le

développement des zones de montagne.

La communication a constitué, pour la

première fois, une composante du programme

de l'Assemblée Générale du CGIAR. Ainsi, un
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atelier de formation des journalistes à la

communication scientifique et technique a

permis à plus de vingt journalistes du Maroc et

des pays arabes d'investir le monde de la

science et d'acquérir un savoir faire pour

traiter l'information concernant la recherche

scientifique et la rendre accessible au grand

public. 

Le développement des
systèmes oasiens
Erfoud a abrité, du 07 au 10 Mars 2005, le

symposium international sur le développement

agricole durable des systèmes oasiens organisé

en collaboration avec les Offices Régionaux de

Mise en Valeur Agricole de Tafilalet et

d'Ouarzazate (ORMVA) 

Ce symposium international a réuni pendant

trois jours plus de 500 participants du Maroc,

d'Algérie, de Tunisie, d'Egypte, de l'Arabie

Saoudite, du Kenya, de la France et d'Espagne.

Qu'ils soient chercheurs, cadres de

développement, décideurs ou acteurs de la

société civile, ils ont tous partagé leurs

expériences et leurs points de vue pour faire le

point sur l'agriculture oasienne et proposer des

voies de recherche et les moyens de

valorisation des acquis.

Cette manifestation d'envergure internationale

a permis de capitaliser les expériences

entreprises aussi bien au Maroc qu'en Afrique

du Nord et au Moyen Orient pour remédier aux

différentes contraintes et valoriser les

potentialités et les atouts de ces

environnements. C'était également une

opportunité pour débattre des stratégies et des

solutions développées et qui restent limitées

devant la complexité de la problématique du

développement agricole dans les oasis. Cette

complexité requiert une réflexion approfondie,

multi-institutionnelle et multisectorielle afin

de proposer des options de gestion intégrée et

durable de ces espaces.

La moisson 2005
Plus de 15 ouvrages scientifiques et techniques

sont venus enrichir le patrimoine scientifique

et technique national et international. Fruit

d'un travail assidu des chercheurs et d'une

volonté stratégique de partager les acquis de

l'INRA avec les différentes catégories de

partenaires, ces ouvrages, en plus des

brochures techniques et institutionnelles, sont

le fruit des efforts de tout le staff de l'INRA qui

a relevé ce défi, d'abord dans la conduite des

recherches, puis la synthèse des acquis, la

rédaction et l'édition.

Visites de marque
L'ambassadeur des USA à l'INRA

La visite de l'ambassadeur des USA à l'INRA

avait pour objet de consolider les liens de

coopération entre les deux pays dans le

domaine de la recherche agronomique. Durant

cette visite il a pu constater les progrès

réalisés dans des domaines clés tels que la

biotechnologie, la réalisation des cartes de

vocation agricole et une meilleure

connaissance de la biologie et des modes

d'exploitation des plantes aromatiques et

médicinales.



Lors de cette visite, une convention de

coopération a été signée entre l'INRA et le

département de l’agriculture des U.S.A

(l'USDA)  dans le domaine de la conservation, la

gestion et l'utilisation rationnelle des plantes

aromatiques et médicinales afin de développer

leur potentiel économique et environnemental

dans les zones arides et semi arides.

Le Directeur du CIMMYT à l'INRA

Dr Masa Iwanaga, Directeur général du CIMMYT,

accompagné du Dr Hans Braun, directeur du

département scientifique, ont visité l’INRA en

septembre 2005 afin d'étudier les possibilités

de renforcer la coopération entre les deux

institutions, en vue de l'adaptation au contexte

marocain des acquis technologiques en matière

d'économie de l'eau. 

Il a été convenu à cette occasion, outre la

conduite de projets de recherche conjoints,

d'envisager la création d'un bureau de liaison

du CIMMYT au Maroc pour la région de l'Afrique

du Nord.

Visite du Directeur de « Challenge
Generation Program » 

La visite de Dr.Jean Marcel Ribaut s'inscrit dans

le cadre des contacts entrepris avec le CGIAR

en vue de renforcer l'implication de l'INRA dans

les appels d'offres lancés par le «Global

Challenge Program». A cet effet, Dr.J.M.Ribaut

a rendu visite aux centres régionaux de Settat

et Meknes pour s'informer sur les activités de

l'INRA et approfondir avec ses responsables les

voix de colaboration future entre les deux

institutions.  

Visite des experts du « Millenium
challenge corporation »

M. Felipe Mantiega, directeur de l'Agriculture

et Mme Chatherine Bellafronto responsable du

programme « Millenium challenge account »

ont visité les Centres Régionaux de Rabat et de

Meknès. Lors de ces visites, ils ont pu prendre

connaissance des acquis de recherche en

matière d'élaboration des cartes d'aptitude des

terres et de diversification des cultures dans

les zones semi-arides et montagneuses. Ils ont

par ailleurs été informé des réseaux de

partenariat développés par les chercheurs en

poste dans ces centres.

L'ambassadeur du Mexique et le
représentant du PNUD à l'INRA

Les représentants du Mexique et du PNUD ont

participé, en compagnie d'autres acteurs, à

l'atelier de restitution du rapport de la mission

effectuée en août 2005 par deux experts

mexicains sur le développement de la culture

du cactus au Maroc. A cette occasion, les

participants ont salué le partenariat de l'INRA

avec la société civile et l'Agence de

Développement Social pour la mise en œuvre

de projets sur l'intensification de la culture du

cactus et la valorisation de ses produits dans

l'alimentation animale et leur transformation

agro-industrielle.   
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De nouvelles variétés
pour le catalogue officiel
Seize variété de différentes espèces (céreales,

legumineuses alimentaires et fourrages) ont

été proposées pour inscription au catalogue

officiel. 

La transformation
génétique du blé
Une étude a été effectuée pour déterminer

l'aptitude du blé tendre et du blé dur à la

production du tissu embryogène, à la

régénération ainsi qu'à la transformation

génétique. Elle a abouti à l'extraction, la

purification et l'introduction avec succès dans

deux variétés performantes de blé dur Karim,

et Marzak, ainsi que deux variétés de blé

tendre Tilila et Rihane, des plasmides

contenant des gènes de sélection (Gus et

Basta) connus pour leur tolérance à la

sécheresse. Le choix de ces variétés, connues

par les agriculteurs, permettra une adoption

rapide du nouveau matériel génétique

transformé. 

La transformation génétique du blé tendre et

du blé dur est optimisée, et nous disposons

actuellement des plants du blé transformé

possédant la même vigueur que les plants non

transformés du même génotype.  

L’haplodiploïdisation et
l'embryogenèse pour
raccourcir le cycle de
sélection 
L'application de l'haplodiploïdisation chez le

blé tendre associée à la culture de l'embryon

immature a permis  l'accélération de la

production des lignées hybrides diploïdes

prêtes à la sélection. Des résultats

préliminaires de rendement des lignées élites

ont été ainsi atteints après seulement quatre

années d'hybridation in vitro. Dans le cadre de

ce programme, la lignée 00DHBW46 résistante

à la cécidomyie, tolérante à la sécheresse et

de bonne qualité a été présentée au catalogue

officiel pour inscription.

La régénération in vitro
de la fève
La régénération in vitro de la fève a été

obtenue à partir des cotylédons matures qui

ont présenté une bonne capacité d'induction
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Des avancées
scientifiques pour l'avenir



des cals et de régénération des plants. Cette

étape constitue un grand pas vers la

transformation de cette espèce dans la

perspective de développer des variétés

tolérantes à l'orobanche.

Première avoine
hexaploide très riche en
protéines  
Les espèces d’avoine tétraploïdes ont la

particularité d’avoir des graines riches en

protéine dépassant de 30 à 40% celle de

l’avoine cultivée A. sativa. Pour obtenir des

variétés plus performantes riches en protéine

et résistantes aux maladies, un programme de

croisements interspécifiques a abouti  à la

domestication de deux espèces A. maroccana.

et A. murphyi Ladiz., toutes deux endémiques

du Maroc et ayant une certaine résistance à la

rouille couronnée, la jaunisse nanisante et

l’oïdium.

La production de telles variétés ouvre la voie

pour la production d’avoine riche en protéine,

destinée à l’alimentation animale et humaine.

Elle offre aussi de réelles possibilités

d’éxportation vers un marché demandeur de

qualité (Europe et Amérique du Nord).

Une lignée issue de ces croisements a été

choisie pour ses hautes performances et sera

présentée l’année prochaine pour inscription

au catalogue officiel

La biodiversité génétique
locale des oasis 
La prospection et la caractérisation du

matériel génétique local des différentes

espèces fruitières constituent un axe

stratégique pour l'amélioration de ces espèces.

Dans ce sens, la collecte et l'exploration de la

biodiversité des ressources génétiques locales

avec l'appui des techniques modernes pour la

caractérisation morphologique et moléculaire,

a permis de montrer la spécificité des

génotypes des espèces de figuier et

d’abricotier traduisant une ou plusieurs

origines phylogéniques du matériel

essentiellement issu des oasis. 

La collecte a permis de rassembler 106

accessions d'abricotier local. Leur

caractérisation morphologique et moléculaire

(AFLP et microsatellite) ont permis de

positionner la biodiversité marocaine qui se

distingue par 114 marqueurs spécifiques. 
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Un materiel génétique spécifique
aux oasis

106 accessions d’abricotier

20 génotypes de figuier



La caractérisation pomologique fait ressortir,

chez un groupe de cette collection, le caractère

gros fruit avec une coloration oranger.

Chez le figuier, la prospection a permis

d'élargir la collection de 20 génotypes

spécifiques à l'écosystème oasien. Ce matériel

se caractérise par un calibre réduit du fruit et

une coloration violette de l'épiderme.     

La lutte biologique
La lutte biologique par l'utilisation des

antagonistes ou des substances naturelles

connaît un regain d'intérêt grandissant en

raison des risques potentiels de la lutte

chimique sur l'environnement et sur la qualité

et les perspectives nouvelles qu'offre cette

approche pour la culture biologique. Dans ce

sens, les études menées sur les agrumes ont

permis l'isolement de deux levures ayant une

activité antagoniste très prononcée contre

l'agent causal de la pourriture des fruits

(P.italicum). L'étude des antifongiques naturels

a pu également montrer l'efficacité d'un

polymère naturel, le Chitosan contre ce

champignon.

En ce qui concerne le palmier dattier, les

recherches menées depuis quelques années sur

la lutte biologique contre le bayoud du palmier

dattier ont abouti à la constitution d'une

collection de souches d'actinomycètes

antagonistes à l'agent causal de cette maladie

fusarium oxysporum. f. sp. albedinis. Les

études menées sur deux souches multipliées

sur des milieux spéciaux développés à cet

effet, ont permis de mettre au point un

protocole d'expérimentation pour leur

utilisation à des fins pratiques dans les essais

de lutte biologique contre le Bayoud. 

La valorisation des
produits de terroir 
Les produits de terroir offrent de nouvelles

opportunités pour l’amélioration des revenus

des communautés locales et la valorisation des

productions nationales face à la

mondialisation. Aussi, et compte tenu de cet

importance, l’INRA a initié un nouveau

chantier de recherche sur des productions

cibles tels que le caroubier, le pommier, le

cactus et les produits caprins. Un tel projet

devrait occuper une place prépondérante dans

les priorités de recherche régionale.

Des races synthétiques
pour diversifier le pool
génétique des races ovines
marocaines
Dans le cadre de la création de races

synthétiques à partir de races rustiques

(Timahdit et Boujaâd) d'une part, et de la race

prolifique D'man d'autre part, l’INRA met au

point un matériel génétique qui, une fois

sélectionné et fixé, combinera prolificité et
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rusticité et sera destiné à des systèmes

d'élevage semi intensifs. Les résultats obtenus

concernant la race synthétique DT (D'man x

Timahdit) montrent une amélioration de la

prolificité, soit 1,5 agneaux par brebis à la

mise bas chez la femelle croisée dans les

différentes générations étudiées. Au stade

actuel de cette recherche, l'objectif est de

multiplier les animaux de la génération F4

constituant la population de base de la race

synthétique. Une première évaluation de ce

matériel génétique est faite dans le cadre d'un

partenariat avec l'Association Nationale Ovine

et Caprine (ANOC)  dans des élevages de ses

adhérents.

La recherche sur la création de la race

synthétique DB (D'man x Boujaâd) se trouve à

son début. Les performances enregistrées en

matière de prolificité et de croissance suite à

ce croisement témoigne de l'opportunité de la

création d'une deuxième race synthétique pour

enrichir la gamme des races ovines présentes

dans le pays. 

Atlas agro climatique du
Maroc 
L'INRA a franchi une étape importante dans le

projet d'élaboration d'un atlas agro climatique

du Maroc. Cet atlas est constitué d'une

collection de cartes à l'échelle 1 : 2.250.000

offrant une vue d'ensemble des conditions

climatiques et pouvant servir comme outil pour

la planification de l'utilisation des terres. Une

première série de 29 cartes concernant la

durée de la période de croissance et les

rendements potentiels céréaliers et pour

différentes espèces céréalières a été publiée. 

Cartographie de la
salinité du sol
La conductivité électrique, mesurée par un

quadripôle a été convertie en salinité du sol.

Ces paramètres ont été analysés pour leur

variabilité spatio-temporelle et ont été

interpolés aux endroits et périodes pour

lesquels la salinité n'a pas été mesurée. Deux

approches de prédiction spatio-temporelle ont

été utilisées. La première, appelée krigeage,

ne considère pas la différence de précision des

valeurs observées et de celles converties. La

seconde, dénommée entropie maximale

bayesienne (EMB), tient compte de

l'incertitude des valeurs converties en les

considérant comme imprécises et entachées

d'erreur alors que les données observées sont

considérées comme précises. Les résultats ont

montré que l'EMB fournit des prédictions plus

précises et mieux corrélées aux valeurs

observées que le krigeage. De ce fait, il est

recommandé d'utiliser l'EMB pour la

cartographie de la salinité du sol.
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L'INRA, institut de recherche finalisé, se doit également de
développer son portefeuille  de recherche fondamentale en appui
des recherches appliquées et au profit de la science agronomique en
général. Ce rapport met en évidence, en plus des résultats
directement transférables, les avancées récentes réalisées dans des
domaines de pointes en matière de biotechnologie, d'exploitation de la
biodiversité locale,de  lutte biologique, d'amélioration de la qualité et
d'utilisation des outils de la bioinformatique et statistiques au profit des
recherches appliquées.    

Des acquis de
recherche prometteurs

  



Amélioration et conservation
des ressources génétiques 

Proposition de nouvelles
variétés pour inscription au
catalogue officiel 
La création variétale constitue un axe
stratégique pour le développement durable  et
la sécurité alimentaire du pays. C'est pour
cette raison que l'INRA accorde une
importance toute particulière au
développement des ressources génétiques en
général et à la sélection variétale en
particulier, ainsi qu'à la diffusion de ses
obtentions auprès des agriculteurs à travers les
filiales commerciales appropriées.

Blé dur pour les montagnes
Les zones de montagnes font actuellement
l'objet d'un important programme de sélection
dévolu à l'amélioration génétique du blé dur.
Dans ce cadre, 42 lignées ont été sélectionnées
pour leur tolérance au froid, à
l'helminthosporiose et à la sécheresse. Celles-
ci seront reconduites en essai avancé durant la
campagne prochaine. 

De même, la recherche de lignées de blé dur
performantes et ayant une bonne adaptation
pour le Nord du Maroc a permis la sélection de
280 lignées parmi un matériel de 933
accessions issues du programme de blé dur de
l'INRA et des introductions à partir des centres
internationaux tels que l'ICARDA et le CIMMYT.
Le matériel sélectionné sera conduit en lignées
d'observation dans les blocs de croisement
ainsi que dans des essais préliminaires et
intermédiaires. 

Variétés proposées pour inscription au
catalogue en 2005
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280 lignées
de blé dur ont une bonne

adaptation pour le Nord du Maroc

Espèces Variétés Caractéristiques 

Blé dur 
ICAMORE 1
ICAMORE 4
ICAMORE 6

résistance à la
rouille, à la
cécidomyie, bonne
qualité, tolérance
à la sécheresse et
au froid.

Triticales 

98HDTCL 55(20)
98HDTCL 56(21) 
98HDTCL 61(22)
98HDTCL 30(13)
98HDTCL 36(16)

grain blanc,
tolérance  à  la
cécidomyie,
résistance à  la
rouille et
productive

Pois
chiches
d'hiver

FLIP 97-190 C
FLIP 98- 50 C

Bonne taille des
graines 

Lentilles ILL 6002-31

Précocité,
potentiel élevé et
résistance à la
rouille

Pois
fourrager 

PF 123-064
PH 93 A
PF 51511

adaptée aux
régions semi
arides, précoce,
bonne qualité et
résistance à
l'oïdium, peu
attaquée par les
bruches

Orge 1815
1816

       



l'amélioration de la
pigmentation du blé dur
La couleur jaune des céréales, fortement
influencée par la richesse en pigments
lipidiques de type caroténoïdes, demeure un
critère d'appréciation du blé dur par le
consommateur et par les industries de
fabrication des pâtes alimentaires. Les
premiers travaux initiés durant cette
campagne ont montré que la teneur en
pigmentation des variétés sélectionnées est
inférieure à celle des farines importées mais
reste dans les normes requises et qu'un tel
caractère est peu ou non influencé par
l'environnement.

Dans ce sens, une centaine de croisements ont
été réalisés pour une combinaison maximale
des caractéristiques des plantes liées à la
bonne qualité technologique à partir du
matériel génétique issu du  germoplasme local
de blé dur ou de lignées introduites. 

La transformation
génétique des céréales 
La transformation génétique des céréales offre
de nouvelles perspectives dans le processus
d'amélioration de ces cultures par le biais de la
biotechnologie. Dans ce sens, une étude a été
réalisée pour déterminer l'aptitude du blé
tendre et du blé dur à la production du tissu
embryogène, à la régénération ainsi qu'à la
transformation génétique. Des plasmides
contenant des gènes connus pour leur
tolérance à la sécheresse ont été extraits,
purifiés et introduits avec succès par le canon
des particules (biolistique) dans les embryons
des variétés Tilila, Marzak et Karim. Les deux
premières variétés ont montré une bonne
aptitude à la transformation génétique. Les
pourcentages d'induction du tissu embryogène
obtenus en milieu de culture ont été de 83, 87
et 94 % respectivement pour, Karim, Tilila et
Marzak. Les plants transformés des variétés
Tilila et Marzak sont sains et montrent un
aspect d'apparence normale. 

Caractérisation des races
physiologiques des  maladies
des céréales 
Dans l'objectif de suivre la variabilité
morphologique et génétique des populations
marocaines des maladies des céréales, des
échantillons de plantes infestées ont été
prélevés dans différentes régions de
production de blé tendre et blé dur. La
caractérisation pathologique des populations
marocaines de la rouille brune a été réalisée
sur les échantillons de blé tendre et de blé dur.
Douze pathotypes ont été ainsi caractérisés et
identifiés. 

La caractérisation morphologique des isolats
de la septoriose (Septoria tritici) purifiés et
multipliés sur milieu de culture a permis de
distinguer, parmi neufs isolats identifiés, cinq
groupes qui diffèrent sur la base de leur
pigmentation. Cela révèle la possibilité de
l'existence d'une diversité génétique au sein de
la population marocaine de ce champignon. 
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Une collection d'isolats de la rayure réticulée
(Pyrenophora teres) de différentes régions de
production d'orge au Maroc a été constituée
sur milieu de culture, purifiée et caractérisée
au niveau morphologique. Des lignées
différentielles de ce champignon sont
actuellement disponibles au laboratoire.

L'étude de la structure  génétique des isolats
des principales maladies des céréales au Maroc
est entrain d'être réalisée au laboratoire à
l'aide des techniques de marquage
moléculaire. Ces informations seront intégrées
dans les stratégies de sélection des différentes
espèces concernées.

La sélection participative
pour l'amélioration des
populations locales d'orge
Prenant en considération les spécificités
locales des systèmes de production et dans le
but de sélectionner des variétés d'orge
répondant aux exigences des producteurs,
l'INRA a mis en chantier un programme de
sélection participative auquel contribuent
directement des agriculteurs et des agents de
développement. Dans ce sens, les travaux de
sélection de 90 lignées et populations choisies
dans les régions d'Azilal, Taounate et les
populations locales de la vallée de Ziz, ont
abouti à l'identification d'une population
(PopTaou32) et trois lignées d'orge
(PopZiz2/13, PopZiz3/5 et EA2/05 M-3)
caractérisées par leur vigueur et leur
résistance à l'oïdium. 

En outre, une collection de 6700 lignées d'orge
récoltées dans les régions de Chaouia, Abda et
Haha a été étudiée dans le but de maintenir un
nombre maximum d'allèles y compris ceux qui
sont de faibles fréquences. Environ 112 lignées
ont été sélectionnées sur la base des
caractères morphologiques, agronomiques et
d'autres utilisés par les agriculteurs. 

Première avoine
hexaploide très riche en
protéines  
Les espèces d'avoine tétraploïdes ont la
particularité d'avoir des graines riches en
protéine dépassant de 40% celle de A.sativa.
Pour obtenir des variétés plus performantes
riches en protéine et résistantes aux maladies,
un programme de sélection de nouvelles
variétés d'avoine tétraploïde A.magna et
A.murphyi a commencé en 1998. Le transfert
des caractères désirables vers les espèces
d'avoine hexaploides ainsi que la domestication
de deux espèces sauvages tétraploïdes a abouti
à la domestication de deux espèces d'avoine
tétraploïde A.magna et A.murphyi et à
l'amélioration des cultivars hexaploides. Une
lignée issue du croisement (A.sativa x
A.magna) a été choisie pour ses hautes
performances et sera présentée l'année
prochaine pour inscription au catalogue
officiel. 

Exploitation des espèces
sauvages pour le
développement de variétés
nationales de betterave
sucrière
Rappelons que le programme de sélection sur
la betterave a pour objectif la production de
variétés nationales permettant d'assurer la
sécurité en semence betteravière. Dans ce
sens, deux collectes d'espèces sauvages
apparentées à la betterave sucrière ont été
menées dans différentes régions du Maroc afin
d'élargir la diversité génétique du
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germoplasme. Une liste des noms vernaculaires
de ces espèces a été dressée ainsi que d'autres
spécificités et caractéristiques liées à leur
intérêt. Les prospections ont également permis
la localisation et la distribution géographique
des espèces sauvages de betterave au Maroc.
Le germoplasme de la betterave a été ainsi
enrichi par plusieurs nouvelles espèces
sauvages qui constituent un réservoir d'allèles
d'intérêt économique significatif. Les travaux
sont en cours pour une caractérisation
morphologique et phénotypique plus détaillée
de ces espèces. Les techniques d'analyse
moléculaire de la diversité génétique de ce
matériel ont été mises au point aussi bien pour
l'extraction de l'ADN génomique que pour le
test des marqueurs.

Des cultures alternatives
pour diversifier les systèmes
de production
Le développement des cultures alternatives
permettant d'améliorer le revenu des
agriculteurs des régions pauvres constitue un
axe stratégique pour faire face aux défis de la
mondialisation.  Dans ce cadre, le programme
de recherche couvre les plantes aromatiques et
médicinales et le cactus en raison de leur
importance pour la diversification des
systèmes de production des régions arides et
montagneuses. 

Pour les plantes aromatiques et médicinales,
une soixantaine d'échantillons, comprenant 30
espèces ont été collectées dans 19 sites
localisés dans une région semi aride
(Marrakech-Essaouira) et dans le Rif Occidental
(Tétouan-Chaouen).  Ces collectes constituent
les premières d'une série programmée durant
les cinq années à venir sur tout le territoire
marocain, et ce pour la préservation de ces
ressources menacées par la surexploitation, le
surpâturage et les sécheresses consécutives.
Elles sont accompagnées systématiquement de
caractérisations agro-écologiques utilisant le
SIG.  

Les collectes concernent les semences
d'espèce sauvage (thym, origan), les semences
d'espèces cultivées (cumin, coriandre, fenouil)
et les boutures de plantes se propageant par
multiplication végétative (laurier sauce, sauge,
menthe). En outre, dans le cadre de la
préservation et la domestication de la
camomille (Ormenis mixta), douze écotypes
sauvages ont été collectés dans différentes
régions. 

En ce qui concerne le cactus, l'arboretum du
domaine expérimental Melk Zhar a été enrichi
par 36 écotypes collectés dans les régions d'El
Jadida, Casablanca, Kenitra, Tanger, Tétouan
et Chefchaoun. Une collection de 185 écotypes
de différentes régions du Maroc a été ainsi
constituée à Melk Zhar et au domaine de
Layoune. 

Nouvelles collections
pour le centre de
conservation ex-situ des
ressources phytogénétiques 
Dans le cadre de la conservation ex-situ du
matériel génétique des différentes espèces,
l’INRA procède à la caractérisation des espèces
en se basant sur des critères liés aux stades
phénologiques des plantes. La multiplication a
concerné 143 accessions collectées dans le
Haut Atlas. Mille six cents quarante neuf
introductions ont été également rapatriées à
partir d'autres institutions internationales,
notamment du Mexique, des Etats-Unis
d'Amérique et de l'Australie. Le nombre
d'accessions conservées actuellement au sein
de la banque de gènes est de 14.552 réparties
entre 256 espèces. 
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Une mission de collecte a été organisée durant
le mois de Juillet 2005 au niveau de 52 sites
dans des régions de haute altitude, le long de
l'escarpement Ouest et Est du Moyen Atlas
allant de Beni Mellal jusqu'à Taza. A l'issue de
ces prospections, 120 accessions de céréales,
légumineuses alimentaires et espèces sauvages
ont été collectées. 

Enrichissement du
catalogue national des
agrumes 
Le programme d'amélioration génétique des

agrumes a été essentiellement basé sur la

sélection clonale à partir des mutations ou

chimères spontanées identifiées en verger, ainsi

que sur des génotypes obtenus par hybridation,

par mutagenèse induite ou par recours aux

techniques biotechnologiques. Dans ce cadre,

une étude de comportement de 35 variants

d'agrumes a été menée au niveau des vergers

situés dans la région de Souss. Cinq clones

d'orangers productifs de bonne qualité

technologique et ayant une bonne aptitude à la

conservation ont été ainsi sélectionnés. Ces

clones ont été décrits selon le descripteur de

l'UNOPOV pour être inscrits au catalogue officiel.

La diversification des
portes-greffes d'agrumes
La sélection de nouveaux porte-greffes tolérants
à la salinité, à l'alcalinité, au stress hydrique et
compatibles avec les variétés commerciales,
constitue un axe majeur du programme
d'amélioration des agrumes. Dans ce sens,
plusieurs porte-greffes et associations variétales
ont été étudiés. Deux nouveaux porte-greffes
productifs ont été identifiés respectivement chez
les variétés Washington Sanguine et Valencia
Late. Les porte-greffes Volacameriana et
Macrophylla ont montré de très bonnes
performances sur les plans végétatif, vigueur et
affinité au greffage. 

La sélection des porte-greffes d'agrumes pour la
résistance au stress hydrique a mis en évidence
les performances supérieures des porte-greffes
Citrumelo,  Fly Dragon, C. aurantium et  C. troyer.

En outre, les recherches de lutte contre la
gommose due aux Phytophthora spp sont
actuellement orientées vers la sélection de
nouveaux porte-greffes d'agrumes résistants à
cette maladie. A cet effet, de nouveaux porte-
greffes introduits récemment sont en cours
d'évaluation. 

Informatisation de la
sélection variètale
Dans de nombreux domaines de la recherche,
l'outil informatique et la modélisation sont des
instruments incontournables pour améliorer les
performances des recherches. Dans ce sens,
l'utilisation de la clé EGID et le programme
Microsoft Access a permis la mise au point d'un
programme simple et efficace pour la gestion des
données pomologiques et celles liées aux
opérations d'échanges de matériel génétique. La
description des fruits et des feuilles d'une
collection de 120 variétés d'orangers par ce
programme a mis en exergue la diversité
variétale des orangers ainsi que les perspectives
de son amélioration. Les données recueillies
peuvent être également utilisées efficacement
pour le choix des sujets parentaux utilisables
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dans d'éventuels croisements ainsi que
l'exploitation des données sur les variétés
d'agrumes. 

Les premiers résultats de
l'amélioration de l'olivier par
croisement
L'amélioration des performances des variétés

d'olivier sélectionnées (Ménara, Haouzia et M26)

par croisement a pour objectif de combiner les

caractéristiques des variétés européennes,

hautement productives en graines et en huile

avec celles ayant une résistance à la maladie œil

de paon (Spilocea oleaginum). Les travaux de

sélection ont abouti à l'identification de onze

génotypes contenant deux têtes de clones

caractérisées par leur productivité et leur teneur

en huile élevées, cinq têtes de clones ayant un

calibre moyen des fruits, une teneur en huile

élevée et une production moyenne ainsi que

quatre têtes de clones possédant des fruits de

gros calibre et une teneur en huile élevée. Ce

matériel est actuellement en cours de

multiplication pour la confirmation définitive des

caractères observés et la réalisation d'autres

études notamment sur la qualité de l'huile et la

résistance au S. oleaginum. Ce programme

d'amélioration génétique par croisement

constitue une innovation majeure dans le

processus de la sélection variétale basée jusqu'à

présent sur la sélection clonale à partir de

matériel génétique local.  

Des marqueurs
moléculaires en perspective
pour la résistance au bayoud
Les marqueurs moléculaires constituent un outil
essentiel pour assister les programmes de
sélection des espèces fruitières caractérisées par
un cycle de production relativement long pour la
sélection. Aussi, et afin de pouvoir identifier des
marqueurs moléculaires liés à la résistance du
palmier dattier au Bayoud, plusieurs croisements
ont été réalisés entre géniteurs choisis pour
étudier la ségrégation par des approches
biologiques et moléculaires. A partir de ces
croisements, des descendants résistants et
sensibles ont été sélectionnés. L'ADN des variétés
sensibles et résistantes ainsi que leurs
croisements a été préparé en vue de la
détermination des marqueurs polymorphes. Des
recherches ont été également entamées pour la
détermination des marqueurs moléculaires
spécifiques au Fusarium oxysporum f. sp.
albedinis et à ses races physiologiques
éventuelles. 

Culture des tissus de
nouveaux clones de palmier
dattier
L'amélioration des techniques de culture de tissus
chez  le palmier dattier vise l'adaptation des
protocoles de multiplication en masse aux
différentes variétés et clones sélectionnés. Elle
constitue une étape cruciale dans le programme
de restructuration  et de développement des
palmeraies marocaines. 

L'initiation de bourgeons a concerné quatre
clones de bonne qualité dattière (Fezouata 1, 2,
3 et 4) et trois  autres résistants au Bayoud et de
bonne qualité dattière (INRA-1414, 1445 et
1447). Une partie de ce  matériel est
actuellement en phase d'installation de souches
réactives qui est à la base de la multiplication en
masse de bourgeons.
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La multiplication des bourgeons quant à elle, a
porté sur les génotypes déjà initiés au laboratoire
durant les campagnes précédentes. Il s'agit du
clone Jnane Dar présumé résistant au bayoud et
de trois variétés traditionnelles (Oum N'hal,
Aguellid, Bid Djaj) qui sont actuellement au stade
de multiplication. Des essais ont été également
conduits sur la multiplication de bourgeons des
variétés Mejhoul et Aziza Bouzid qui connaissent
un  problème de verdissement et d'élongation
précoces de leurs bourgeons. Les travaux réalisés
ont permis une amélioration des taux de
multiplication de ces deux  variétés dans de
nouveaux milieux de culture. Au total, près de
dix neuf variétés traditionnelles et clones
sélectionnés sont disponibles en culture in vitro. 

Par ailleurs et afin d'accélérer le processus de
multiplication des clones de palmier dattier à
partir des inflorescences, des essais ont été
poursuivis pour la mise au point de milieux de
culture favorisant à la fois la réversion florale, la
formation et la multiplication de bourgeons
végétatifs des clones sélectionnés. 

Jusqu'à présent, sept clones présumés résistants
ont été multipliés à partir des inflorescences. Les
premiers vitroplants transférés au champ ont
commencé à produire des dattes cette année ce
qui permettra d'évaluer leur conformité
génétique et statuer sur l'opportunité de
l'utilisation de cette technique pour la
multiplication du palmier dattier à grande
échelle.  

Exploitation de la
biodiversité génétique locale
des espèces fruitières
L'utilisation des ressources génétiques locales

des espèces fruitières constitue un axe

stratégique pour l'amélioration de ces espèces.

C'est ainsi que pour l'olivier, la caractérisation

morphologique et moléculaire des individus

d'olivier collectés dans différentes régions du

Maroc a révélé une grande diversité des

génotypes locaux dont seulement quelques uns

atteignent le statut de cultivar. 

La poursuite des prospections effectuées dans

des oliveraies a permis la collecte de 29

cultivars dans les régions de Demnate et Ait

Ourir (Haut Atlas Occidental, Provinces d'Azilal

et Haouz) et 19 génotypes d'olivier dans les

régions de Khénifra et de Taounate.

INRA - Rapport d’activité 200522

19 variétés
traditionnelles et clones

sélectionnés sont disponibles en
culture in vitro



La caractérisation morphologique de ce

matériel est en cours de réalisation.

Pour les figuiers, les zones oasiennes d'Aïn

Meski, Aoufous, Tinjdade, Touroug, Goulmima

et Kalâa Megouna ont été prospectées pour les

génotypes qui ont un intérêt agronomique et

pomologique, et permettant l'élargissement de

la diversité génétique de cette espèce. La

caractérisation du matériel collecté a révélé

une spécificité des génotypes de ces oasis par

rapport à ceux d'autres régions du Maroc.  

Pour l'abricotier, l'analyse de la variabilité

morphologique de 36 accessions prises à partir

d'une collection d'une centaine de génotypes

d'abricotier a permis de les répartir en quatre

groupes variétaux selon la forme, le calibre et

la coloration du fruit. La caractérisation

moléculaire de ce matériel génétique a mis en

évidence l'existence d'une diversité génétique

importante au sein des abricotiers marocains,

leur lien de parenté partiel avec  les groupes

européens du Nord et méditerranéens ainsi que

l'existence de matériels originaux, traduisant

une ou plusieurs origines phylogénétiques du

matériel essentiellement issu des oasis.

Dans l'optique de la préservation in situ des

ressources génétiques de palmier dattier, des

enquêtes ont été effectuées au niveau les

palmeraies de Fezouata et d'Aoufouss. Ce

travail a permis d'établir une liste des

génotypes de palmier dattier rares demandés

par les agriculteurs. Les génotypes

sélectionnés sont en cours de culture in vitro

en vue de leur multiplication et leur diffusion

auprès des agriculteurs dans les deux sites. 
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La protection des cultures 
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De nouvelles perspectives
pour le désherbage chimique
du brome 
Le brome (Bromus spp.) constitue un problème

majeur pour les cultures des céréales en raison

de la résistance de cette espèce à la plupart

des herbicides disponibles et des risques de

leurs effets résiduels sur les cultures en fin

d'assolement. L'étude de la distribution des

espèces du brome (Bromus spp.) dans les

céréales de la région de Saïs, Moyen Atlas et

Zaer a montré que le brome rigide (Bromus

rigidus Roth) est le plus dominant dans les

champs de blé, suivi du B. rubens L, B. stérilis

L., B. madritensis L. et B. mollis L.

L'étude sur l'effet résiduel du sulfosulfuron,

herbicide utilisé pour le contrôle du brome

dans la culture de blé, révèle une réduction du

rendement en grain et de la matière sèche des

légumineuses et céréales cultivées sur un sol

traité auparavant par cet herbicide. La

germination des graines de la betterave à sucre

et du tournesol cultivés après des céréales

traitées au sufosulfuron a été totalement

bloquée. 

La recherche d'herbicides efficaces pour le

contrôle du brome rigide dans le blé et ayant

permis un important gain en rendement grain a

mis en évidence la supériorité  des

formulations à base de :

• Métribuzine appliquée à  la dose de 0,5 +

0,5 kg/ha,

• Clodinafop propagyl+cloquintocel mexyl à

la dose de 1 l/ha,

• Dimethenamid à 2 l/ha combiné au

Iodosulfuron sodium+mesosulfuron

sodium+mefenpyr-diéthyl à 330 g/ha  et,

• Fenoxaprop-p-ethyl+ mefenpyr-diéthyl +

Iodosulfuron méthyl sodium  à 1 l/ha,

appliqués au stade tallage du blé.

Des substances
allélopathiques pour le
contrôle du Cyperus   
De nouvelles possibilités de recherche ont été

explorées pour le développement d'une

stratégie de lutte contre les mauvaises herbes

associées aux vergers d'agrumes

particulièrement le chiendent et le cyperus.

C'est ainsi qu'en plus des tests de différents

herbicides tels que la Bromacil combinée au

Diuron, le Glyphosate et le Sulfosate qui ont

montré une efficacité dans le contrôle du

chiendent et du cyperus, la luzerne semée en

culture intercalaire dans un verger d'agrumes a

montré un effet allélopathique vis-à-vis du

cypérus en inhibant sa régénération et sa

croissance. Des substances allélopathiques

potentielles à partir des extraits aqueux de la

luzerne ont été isolées et caractérisées par

différentes techniques de chromatographie.



La lutte biologique en
marche  
La lutte biologique par l'utilisation des

antagonistes ou des substances naturelles

connaît un regain d'intérêt grandissant en

raison des risques potentiels de la lutte

chimique sur l'environnement et sur la qualité

et les perspectives nouvelles qu'offre cette

approche pour la culture biologique. Dans ce

sens, différentes expérimentations ont été

menées sur un certain nombre d'espèces dont

les agrumes,  le palmier dattier,  la vigne et les

cultures potagères. 

Les travaux de recherche sur les agrumes ont

concerné la lutte contre les pourritures post-

récolte des fruits d'agrumes par l'utilisation

d'antagonistes potentiels et des substances

antifongiques naturelles. Pour les agents

antagonistes, on a pu isoler deux levures Z1 et

ZH2 ayant une activité antagoniste très

prononcée contre l'agent causal de la

pourriture des fruits P. italicum. Des études ont

été également réalisées sur la traçabilité de

ces deux souches, leur écologie ainsi que leurs

mécanismes d'action. Il en résulte la possibilité

du développement de la souche Z1 en milieu

contenant jusqu'à 100 ppm de Thiabendazole,

fongicide largement utilisé dans les stations de

conditionnement pour la désinfection des

oranges. Cela ouvre la perspective de

renforcer l'action du fongicide par l'application

de cette souche. Elle a également montré une

grande compétition avec le champignon vis-à-

vis des éléments nutritifs en inhibant la

germination de ses conidies et sa croissance.

Par ailleurs, la souche Z2 a montré une activité

antibiose contre P. italicum en milieu PCA à 25°C. 

L'étude des antifongiques naturels a pu

montrer l'efficacité d'un polymère naturel, le

Chitosan qui entraîne une augmentation de

l'activité des chitinases et des ß-1,3-

glucanases. Lors des expérimentations

réalisées au laboratoire, le traitement des

fruits d'agrumes par le Chitosan a

effectivement induit une stimulation de ces

enzymes. Cela s'est traduit au niveau

histologique par un effet protecteur des tissus

contre les attaques des pourritures dues aux

infections de P. itamicum. Lors des tests menés

au laboratoire, le Chitosan a également permis

une inhibition complète du développement de

Phytophthora citrophthora sur les feuilles de

clémentinier en confèrant une bonne

protection de la structure des cellules des

feuilles traitées.

En ce qui concerne le palmier dattier, les

recherches menées depuis quelques années sur

la lutte biologique contre le bayoud du palmier

dattier ont abouti à la constitution d'une

collection de souches d'actinomycètes

antagonistes à l'agent causal de cette maladie

fusarium oxysporum. Afin de pouvoir exploiter
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pourriture des fruits P. italicum.



le potentiel antifongique de ces souches et

développer un protocole d'expérimentation à

grande échelle pour leur utilisation à des fins

pratiques, deux souches ont été choisies et

multipliées sur des milieux spéciaux et mis en

conservation dans un substrat inerte pour leur

utilisation dans les essais de lutte biologique

contre le Bayoud. Les essais menés à Errachidia

ont permis d'identifier un substrat organique

comme support pour la multiplication de ces

deux actinomycètes. Ce substrat a montré

aussi un effet suppressif sur le champignon. Au

préalable de l'introduction des agents de bio-

contrôle, il est nécessaire de pratiquer une

désinfection du sol ce qui a été possible à

travers la solarisation ou l'application des

fongicides. Cette désinfection permet une

meilleure colonisation du sol par l'antagoniste.

Le diagnostic de l'état phytosanitaire de la

culture de la vigne dans la région de Meknès a

permis de mettre en évidence l'importance de

la faune associée à cette culture notamment la

cicadelle, l'altise et la tordeuse de grappe et

d'autres ravageurs non spécifiques comme les

tetranyques, les ériophydes, le puceron de

melon et le sphinx. La faune auxiliaire

identifiée dans ces vergers est constituée par

la coccinelle à sept points, les chrysopes

surtout Chrysopa carnea, les syrphes et des

hyménoptères parasitoides. Ces résultas

préliminaires seront exploités pour mettre en

application une stratégie de lutte biologique

contre des ravageurs cibles de la culture de la

vigne.

Par ailleurs, une autre prospection sur vigne

dans les régions de Sais, Gharb et Zaer a permis

l'identification des espèces suivantes:

Meloidogyne spp,  Xiphinema index (vecteur du

virus du court noué) et X. pachtaicum. La

présence de ces espèces a été accompagnée de

dégâts considérables. Les travaux sont en cours

pour la caractérisation moléculaire de ces

nématodes.

Pour les cultures maraîchères, les recherches

des moyens de lutte contre les nématodes à

galles associés à ces cultures dans la région du

Souss Massa visent essentiellement

l'exploration de l'effet nématicide de l'Acacia

gummifera, Ceratonia siliqua, Peganum

harmala, Ononis natrix L et Tagete patula en

culture in vitro. Les extraits métaboliques de

ces plantes ont été riches en flavonoïdes et en

saponines. Des résultats similaires ont été

également  observés avec les tourteaux

d'arganier et le neem qui ont procuré un bon

contrôle des nématodes à galle avec en plus

une amélioration de la croissance de la

courgette menée en culture biologique.

La lutte intégrée
participative 
Des essais ont été conduits sur la lutte intégrée
participative contre les principaux ennemis des
céréales et des légumineuses dans trois sites
dans la région de Rabat-Salé-Zemmour-Zaer.
Les trois sites sont caractérisés par la
dominance du blé tendre et des légumineuses
et présentent des contraintes similaires. Le
paquet technologique défini pour les trois sites
a été élaboré suite aux discussions avec les
agriculteurs sur les principales contraintes de
la région.
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Le paquet technologique est basé sur le

choix de : 

• la rotation culturale (céréales/

légumineuses);

• le semis précoce;

• l'utilisation de variétés résistantes ou

tolérantes aux principaux ennemis

notamment à la rouille et à la

cécidomyie;

• une fertilisation équilibrée;

• le désherbage précoce des céréales;

• le diagnostic précoce des maladies suivi

d'une lutte préventive; 

• la lutte contre l'orobanche par trois

applications du glyphosate à partir du

stade floraison.

Les résultats obtenus ont montré une

amélioration significative des niveaux des

rendements de toutes les variétés de blé

tendre en semis précoce avec un itinéraire

technique performant. Par ailleurs, en semis

tardif, la variété Arrehane a donné le meilleur

rendement. Cette variété a également prouvé

sa résistance à la cécidomyie. Les deux autres

variétés Amal et Mehdia ont été par contre

sensibles à cet insecte. Les agriculteurs ont été

aussi intéressés par les herbicides à double

action anticotylédones et monocotylédones

pour leurs multiples avantages notamment un

seul passage des engins dans le champ et

réduction de la main d'œuvre. Les faibles

niveaux des maladies n'ont pas justifié les

traitements fongicides aussi bien sur le blé

tendre que sur les légumineuses. 

Bioécologie de la
cochenille noire de l'olivier
Une étude bioécologique est actuellement en

cours dans le but de développer un calendrier

de traitement contre la cochenille noire de

l'olivier. Le suivi de la dynamique des

populations de cette cochenille au niveau de

deux vergers dans la région d'Essaouira montre

que la première génération commence la ponte

d'œufs au début de la troisième décade du

mois d'avril. Les maxima de la ponte sont

atteints vers la fin du mois de mai et se

terminent à la fin du mois de juillet. Ces oeufs

éclosent à environ 15 jours après la ponte. Les

larves de premier stade commencent à

apparaître dès le mois de mai avec de faibles

densités. Les larves de deuxième stade

apparaissent massivement entre les mois de

mai et septembre. Celles-ci migrent vers les

rameaux. Les larves de troisième stade sont

présentes en effectifs très faibles dès la

deuxième quinzaine du mois de juillet. Dès le

mois d'avril, il y a naissance des femelles

pondeuses.  Ces informations seront exploitées

pour mettre en place une stratégie de lutte

moins coûteuse et plus efficace contre la

cochenille de l'olivier. 
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Environnement et conservation
des ressources naturelles 
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Cartes de vocation
agricole des terres   
Le projet « cartes de vocation des terres » a

pour objet de mettre à la disposition des

développeurs et des agriculteurs des cartes sur

les aptitudes des terres pour une superficie

totale de cinq millions d'hectares aux échelles

1/50.000 et 1/100.000.  

Dans ce cadre, des cartes de vocation des

terres pour cinq zones (Oujda, Taza, Fès,

Tanger, Settat et Safi) ont été déjà élaborées

et couvrent une superficie de 2,5 millions

d'hectares. D'autres sont en cours d'élaboration

à travers la  constitution des bases de données

sol-climat pour les régions suivantes: 

Atlas agro climatique du
Maroc 
L'atlas agroclimatique est une collection de

cartes (à l'échelle 1 :2 500 000) offrant une vue

d'ensemble des conditions climatiques du

Maroc en mettant l'accent sur les phénomènes

qui ont une grande importance pour les

activités agricoles, à savoir, les précipitations,

la température de l'air, le rayonnement solaire,

la longueur de la période de croissance, les

indices de sécheresse, les fréquences de

sécheresses, et d'autres paramètres.

Cette année a connu la préparation et la

publication d'une première série de 29 cartes

sous forme de tirage sur papier à l'échelle

1 : 2 500 000 et sous forme numérique, pour

distribution sur CD pour Windows et pour

Macintosh. Elles concernent la durée de la

période de croissance et les rendements

potentiels céréaliers où l'influence de cet

indice climatique est mise en relief. 

Localité Echelle superficie (ha)

Cercle de Tahla (Taza) 1/50.000 260.000 

Deuxième partie de
Tiznit 1/50.000 102.000

La région de Sidi
Kacem 1/50.000 150.000

La région de Taounate 1/50.000 569.000

La région d'El Hajeb 1/50.000 218.000 

La région d'El Kalâa
des Sraghna 1/50.000 156.000 

La région de Zaer 1/100.000 120.000

Total en ha - 1.575.000
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Evaluation de la
variabilité de la salinité du
sol par des méthodes
statistiques et
géostatistiques.
L'objectif de ce travail est le développement

de méthodes statistiques et géostatistiques

pour l'analyse de données spatio-temporelles

et leur application à la salinité du sol. L'étude

a concerné deux volets: la stabilité temporelle

de la distribution spatiale de la salinité du sol

et la cartographie de la salinité du sol.

En ce qui concerne la stabilité temporelle de la

distribution spatiale de la salinité du sol, les

valeurs de la conductivité électrique obtenues,

en différents sites et instants, à partir de

l'analyse au laboratoire et d'un quadripôle ont

été comparées et analysées pour vérifier la

stabilité temporelle de la distribution spatiale

de la salinité du sol. Les résultats ont montré

que le classement des différents sites persiste

avec le temps. De plus, trois classes de salinité

ayant différentes stabilités temporelles ont été

identifiées. Les sites de faible salinité sont les

plus stables avec le temps et appartiennent

aux zones de stagnation de l'eau et de lessivage

des sels, les sites de forte salinité sont les

moins stables et appartiennent aux zones

d'accumulation des sels, alors que les sites

représentatifs de la salinité moyenne du champ

ont une stabilité temporelle intermédiaire et

appartiennent aux trois zones de processus liés

à la salinisation.

Pour la cartographie de la salinité du sol, la

conductivité électrique apparente obtenue à

partir d'un quadripôle a été convertie en

salinité du sol en utilisant des équations de

calibration basées sur des modèles de

régression. Ces valeurs converties ont été

analysées pour leur variabilité spatio-

temporelle en utilisant le variogramme qui lie

la variance à la distance séparant deux

observations données. Ensuite, les valeurs de

la salinité ont été interpolées aux endroits et

périodes pour lesquels la salinité n'a pas été

mesurée. Deux approches de prédiction spatio-

temporelle ont été utilisées. La première,

appelée krigeage, utilise les valeurs observées

et les valeurs converties sur le même pied

d'égalité sans distinction entre leur précision

respective. La seconde approche, dénommée

entropie maximale bayesienne tient compte de

l'incertitude liée aux valeurs converties et les

considère comme des données imprécises et

entachées d'erreurs alors que les données

observées sont considérées comme précises.

Les résultats ont montré que la prédiction

utilisant les données spatio-temporelles ne

différait pas tellement de celle limitée

uniquement aux données spatiales. Cependant

la précision de la première était nettement

plus grande. On a constaté aussi  que l'entropie

maximale bayesienne fournit des prédictions

plus précises et mieux corrélées aux valeurs

observées que celles fournies par krigeage.

Il est recommandé, sur la base de ces

résultats, d'utiliser la méthode de l'entropie

maximale bayesienne pour la cartographie

de la salinité du sol dans l'espace et dans le

temps.

La gestion durable et
intégrée des ressources
pastorales
Les régions pastorales de l'Oriental font

actuellement l'objet d'un important

programme d'étude sur le plan écologique et

institutionnel. Dans ce sens, l'écologie, la

productivité et l'état de dégradation de
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l'écosystème pastoral de l'Oriental ont été

étudiés en vue de la caractérisation écologique

des parcours de la commune rurale de

Maâtarka prise comme exemple pour mettre en

place un système de suivi et de gestion

intégrée de l'espace pastoral. 

Cette recherche s'est basée sur l'intégration

des données satellite (TM de landsat) et de

données cartographiques dans un Système

d'Information Géographique (SIG) pour le suivi

de la dégradation des ressources pastorales. 

Des comparaisons d'images satellitaires

Landsat de 1988 et 2003, de cartes issues de

l'étude pour l'aménagement des terrains de

parcours du Maroc Oriental en 1970 combinées

avec des sorties sur le terrain pour une analyse

qualitative et quantitative de la végétation,

ont montré une réduction des superficies des

différents faciès et un changement dans la

composition floristique. Ainsi, les espèces Stipa

tenacissima et Artemisia herba alba ont été

remplacées par des espèces indicatrices de

dégradation telles que (Noaea mucronata,

Atractylis sp, Peganum harmala, Lygeum

spartum, etc .). Le recouvrement global aérien

est très faible, dépassant rarement 15% et la

phytomasse aérienne reste très modeste (400

Kg MS/ha) et très variable (73 à 1545 kg

MS/ha). Les résultats montrent aussi qu'en

l'espace de trente années, la phytomasse a

enregistré une diminution  de près de 66%.

Suite à ce travail, on peut conclure que 90 % de

la superficie de la commune de Maâtarka peut

être considérées dégradées à très dégradées.

La sécheresse, la mise en culture et la

surexploitation des parcours seraient à l'origine

de cette situation.

Par ailleurs, l'analyse d'une longue série de

précipitations annuelles (1931-2004) dans la

région de Tendrara-Maatarka montre que les

fréquences des années sèches, humides et

moyennes sont respectivement de l'ordre de

42%, 33% et 25%. L'occurrence de la secheresse

est de deux années sur cinq. L'indice de

précipitation standardisé, utilisé comme indice

de sécheresse, montre que 58% des années

peuvent être classées comme années sèches, la

plus sévère étant celle qu'a connue la région en

1960. On constate également que la fréquence

des années de sécheresse ne cesse d'augmenter

depuis cette date. 

Dans la région de Tendrara-Maatarka, les

fréquences des années sèches, humides et

moyennes sont respectivement de l'ordre de

42%, 33% et 25%. L'occurrence de la

secheresse est de deux années sur cinq

Outre le phénomène de la sécheresse,  la mise

en culture constitue un important  facteur de

dégradation des parcours steppiques du Maroc

Oriental. L'étude de ce phénomène par une

approche participative jumelée à l'utilisation

des systèmes d'information géographique a

montré  que la part des mises en culture des

parcours est en moyenne de 1,5% de la

superficie et varie de 0,5% à 16,2% . Le rythme

annuel de progression de la mise en culture des

parcours est d'environ 0.04% soit cinq fois la

superficie de mise en culture des années

soixante.
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Production Animale

Complémentation
différenciée des rations
alimentaires selon le type
d'élevage 
Dans le but d'assurer une bonne
complémentation des rations à base d'ensilage
et du foin d'avoine, une étude a été menée
pour apprécier l'effet de la source d'azote et de
l'énergie sur la valeur alimentaire du fourrage.
Les rations à base d'ensilage ou de foin ont été
ainsi complémentées par des sources d'azote et
d'énergie rapidement fermentescible (urée et
mélasse de canne à sucre) ou lentement
fermentescibles (orge grain et tourteau de
tournesol). En se référant au pH du rumen et à
sa teneur en ammoniac, les résultats ont
montré que l'ajout de mélasse ou de l'orge
grain n'a pas affecté le bon déroulement de la
fermentation. La comparaison des différents
types de complémentation a montré que pour
la production laitière, le recours au foin
d'avoine avec une complémentation à base
d'azote et d'énergie rapidement
fermentescible serait plus bénéfique. Par
contre, pour la production de viande, il serait
opportun d'utiliser de l'ensilage complémenté
avec des sources d'azote et d'énergie moins
rapidement fermentescibles.

Du nouveau sur les
mélanges fourragers 
Différentes associations fourragères ont été

testées pour comparer l'aptitude des espèces

céréalières orge, avoine, seigle et triticale en

tant que tuteurs dans les mélanges avec les

légumineuses pois et vesces. En terme de

production de biomasse, les mélanges avec

l'avoine et l'orge ont été supérieurs à ceux à

base de triticale. De même, les associations
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avec le seigle ont été les moins productives.

Les pourcentages des légumineuses en poids

sec enregistrés à la récolte ont été faibles pour

les associations avec l'avoine et l'orge, ce qui

traduit la forte compétitivité des deux céréales

due à leur fort potentiel de tallage. La qualité

nutritionnelle, exprimée en MAT, des mélanges

à base de triticale et d'avoine a été la

meilleure qu'elles soient en association avec la

vesce ou le pois. Les mélanges à base d'orge

ont montré une faible teneur en MAT par

rapport aux autres mélanges testés. 

Concernant les proportions optimales des

mélanges vesce/triticale et pois/triticale, une

recherche a montré que la biomasse augmente

de façon significative au fur et à mesure que la

proportion de triticale augmente dans le

mélange et que l'effet bénéfique de

l'association ne se montre qu'au-delà d'une

proportion de 30% de triticale dans le mélange. 

Le lupin, une alternative
pour diversifier
l'alimentation animale
Dans le but d'étudier la possibilité de

diversification du calendrier alimentaire du

cheptel ruminant dans la région côtière de

l'Atlantique central, deux variétés de lupin

blanc (albus) et une population de lupin jaune

(luteus) ont été essayées. Les trois génotypes

testés ont eu des rendements similaires aussi

bien en matière verte qu'en matière sèche.

L'espèce luteus a produit le plus de fourrage

vert. Le fourrage récolté a une matière sèche

faible (13,4 à 15,8 %) et  a abouti à un ensilage

de bonne qualité avec un pH inférieur à 4.  Les

variétés de l'espèce albus ont été plus

productives en grains que l'espèce luteus alors

que les trois variétés sont similaires quant à la

production de résidus secs. Les grains de la

variété luteus sont plus riches en protéines

brutes (42 % MS) que ceux des deux variétés de

l'espèce albus. Ces derniers sont plutôt riches

en matières grasses et en cellulose brute.

L'analyse chimique des résidus a montré leur

richesse en MAT  par rapport à la paille des

céréales couramment utilisée en alimentation

animale. 

La création de races
synthétiques
Dans le cadre d'une recherche sur

l'intensification de la production ovine, des

croisements intra générations ont été réalisés

en vue de créer une race synthétique à partir

d'une race rustique du Moyen Atlas, « la

Timahdite » et une race prolifique « le D'man »

avec environ 300 brebis de race pure et

croisées de différentes générations de

croisements. Les résultats  montrent une

amélioration de la prolificité à la mise bas chez

la femelle croisée dans les différentes

générations étudiées, indiquant une

supériorité de la femelle croisée par rapport à

la femelle de race pure Timahdite. La

productivité pondérable reste supérieure chez

la F1 et a tendance à diminuer entre les

générations F1 et F4 alors que la prolificité se

situe à 1,5 agneaux pour les générations F2 à

F4. En général, ces résultats confirment

l'intérêt de la femelle croisée encore ''non fixée

et non sélectionnée'' dans un système d'élevage

où l'alimentation des animaux provient en
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partie des pâturages de chaumes et de

jachères. Actuellement, l'objectif est de

multiplier les animaux de la génération F4

constituant la population de base de la race

synthétique.

Un deuxième volet de cette recherche,

concerne la réalisation de  croisement entre la

race « Boujaad » et la race prolifique « D'man ».

L'étude des performances de croissance des

descendances issues de ce croisement a  été

lancée et sera continuée sur plusieurs

générations. Cette recherche se propose

également d'estimer l'effet des différents

facteurs du milieu sur les performances de

croissance et de viabilité des agneaux de

différentes générations. Les résultats déjà

disponibles sont encourageants et promettent

l'évolution vers une race synthétique qui

pourra enrichir la gamme de races ovines dans

le pays. 

Le croisement pour
améliorer quantitativement
et qualitativement la
production ovine 
Ces recherches concernent les croisements

terminaux pour l'amélioration de la

productivité ovine. Dans ce cadre, le bélier

Texel d'origine belge, a été utilisé pour saillir

les brebis Timahdit, D'man  et les antenaises

issues de leurs croisements. Cette recherche

montre que durant la période pré-sevrage la

croissance est comparable chez les agneaux

croisés et ceux de race pure Timahdite, mais

nettement supérieure pendant la phase

d'engraissement chez les croisés de père Texel.

A la naissance, la viabilité des agneaux a été

comparable entre les agneaux de races pure et

croisés de père Texel. Cependant, au sevrage

la viabilité reste inférieure chez les agneaux

croisés  de père Texel.

Le rendement de la carcasse a été légèrement

supérieur chez les agneaux de père Texel qui

ont également déposé moins de gras

mésentérique avec des carcasses plus

compactes et plus larges en comparaison avec

celle des agneaux de pères Timahdite et

D'man. Par ailleurs, l'analyse de la composition

de la carcasse a montré que la carcasse des

agneaux de père Texel a présenté la meilleure

composition avec un bon développement

musculaire en comparaison avec la viande des

agneaux de pères Timahdite et D'man.



Autonomisation des
ruraux pauvres 
En rapport avec les études menées dans la région

de l'Oriental sur le plan institutionnel et afin de

mettre en place une  politique de dévolution

permettant à terme la prise de décision par les

collectivités rurales en matière de gestion de

leurs ressources naturelles, un projet  de

recherche a été entrepris dans la région de

Tendrara-Maâtarka sur le thème «Autonomisation

des ruraux pauvres et volatilité des politiques »,

avec l'appui du FIDA et de l'IFPRI. 

L'étude fait ressortir les conclusions suivantes:

• le degré d'autonomie des ruraux pris

individuellement est faible. 

• l'autonomie d'un village est fonction de ses

capacités d'adaptation, d'influence et de

consensus servie par une attitude positive

prédisposant les villageois à la coopération

et à l'action commune.

• La faiblesse  générale des niveaux

d'autonomie des douars constitue le fait

majeur mis en évidence par cette

recherche. Cette situation est

caractéristique de populations candidates à

l'exode, prélude à un changement d'identité

où l'éleveur de la steppe se transforme en

ouvrier non qualifié. 

• la faiblesse générale des niveaux

d'autonomie et les stratégies des éleveurs

orientées vers l'appropriation privée de

l'espace conduisent  à recommander la

prudence dans ce domaine.  Cela ne signifie

pas qu'il ne faille pas déléguer des pouvoirs

au douar, mais que cette délégation doit

être précédée par une phase assez longue

de développement des capacités

d'autonomie des douars. En définitive, toute

dévolution ne peut être mise en place que

très progressivement. 

Amélioration de la
gouvernance des
coopératives pastorales
Vue l'importance qu'occupe l'organisation des

éleveurs dans les politiques de développement

des parcours, une étude a été menée sur les

coopératives pastorales de l’Oriental et

particulièrement celles de Tendrara-Maâtarka

afin de mettre en évidence les

dysfonctionnements qui caractérisent la plupart

d'entre elles et qui entravent leur

développement. Sur la base de cette étude, une

coopérative modèle a été retenue pour un

encadrement plus rapproché et des

recommandations ont été également formulées

pour la bonne gouvernance et la maîtrise de la

gestion des parcours.
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Développement institutionnel
et gouvernance



Transfert de technologies
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Valorisation des produits
de terroir 
Dans le contexte de la mondialisation, la

valorisation des produits de terroir revêt une

importance stratégique dans les politiques

actuelles de développement et de recherche.

Plusieurs études ont été ainsi menées dans

différentes régions pour contribuer à la

valorisation de ces produits locaux. Nous

résumons ci-après quelques expériences

pilotes:

• Une étude socio-économique de la

production de caroubier dans la région

Tadla-Azilal a montré que le revenu net

généré par cette culture est de 7360

Dh/agriculteur soit 260 Dh/arbre et que

les charges de production se limitent

uniquement au coût de la main d'oeuvre

durant la récolte. Les principales

recommandations formulées pour la

promotion de cette culture concernent la

révision des dispositions juridiques pour

encourager les agriculteurs à apporter

l'entretien nécessaire à leurs arbres et à

améliorer la productivité et la qualité de

la récolte.  Un programme de formation et

de vulgarisation des techniques de

plantation, de greffage et des soins

culturaux du caroubier a été également

entrepris dans le cadre de cette

expérience. 

• l'étude d'évaluation de la faisabilité de la

démarche de valorisation des ressources

agricoles des zones marginales par le

recours aux critères de qualité, réalisée

sur le pommier à Ait Bougammaz /

province d'Azilal  a montré que l'adoption

des  améliorations technologiques

proposées par les chercheurs permet aux

agriculteurs de cette zone de réaliser des

rendements de l'ordre de 40 T/ha au prix

de 7Dh/kg.  Les calculs des indicateurs

financiers ont montré que le  taux de

rentabilité peut atteindre 14 %. 

• Les recherches sur la mise au point de

nouveaux produits à partir des figues de

barbarie ont abouti à des préparations  à

partir des raquettes. Il s'agit d'une soupe

instantanée et d'un plat cuisiné et prêt à la

consommation. Ces produits ont été bien

appréciés par un jury de dégustation. Ces

deux nouveaux produits sont considérés

Extracteur de nectar
de dattes

Nectar de dattes



comme des produits diététiques, utiles

notamment chez les diabétiques et les

gens souffrant d'une

hypercholestérolémie. Dans ce sens,

l’encadrement de l’associaciation Ait

Baamran pour la valorisation des produits

du cactus se poursuit également. 

• Les recherches sur la valorisation agro-

industrielle des dattes de faible valeur

marchande ont abouti à la  mise au point

d'une technique  pour la fabrication du

nectar des dattes. Ce produit possède une

valeur nutritionnelle intéressante.  

• Dans l'Oriental et dans le but de

développer les cultures alternatives, cinq

plantes aromatiques et médicinales ont

été retenues après expérimentation pour

leur adaptation et leur capacité de

production. Il s'agit du Fenugrec, Nigelle,

Cresson, Coriandre et le Cumin. Elles sont

toutes désignées pour la production de

graines largement demandées sur le

marché national et international  et

destinées à la transformation. 

• Dans le Rif, l'étude de  la qualité
hygiénique et technologique du lait cru de
la chèvre locale,  a montré qu'il y a un
manque à gagner en  matière d'hygiène qui
se répercute sur les revenus des éleveurs.
L'analyse des données sur l'aspect
hygiénique montre que 20 à 57% du lait est
de qualité non satisfaisantes selon l'origine

du lait. La flore du lait, composée de
lactobacillus, de streprocoques, de
caséolytiques, et de lipolytiques montre
qu'elle diffère en fonction du type
d'élevage (intensif, extensif, semi
intensif). Des recommandations sur le
respect de l'hygiène et technologiques ont
été formulées pour la valorisation des
produits laitiers d'origine  caprine.  

Développement rural
intégré
Pour accompagner la nouvelle stratégie du
gouvernement en matière de développement
rural, l'INRA intervient dans le programme de
développement rural Intégré centré sur la
petite et la moyenne hydraulique (PMH). Les
activités visent l'amélioration des revenus et la
qualité de vie des communautés rurales qui
dépendent de la PMH en zones de montagne
des provinces de Marrackech, Azilal et
khenifra.

Sur la base des études des potentialités de
mise en valeur de ces zones, des programmes
de recherche développement ont été identifiés
et sont en cours de mise en œuvre par des
équipes multidisciplinaires de recherche en
concertation avec les populations locales et les
agents de développement.

Parallèlement, et dans la perspective de
renforcer la recherche décentralisée, des
actions de recherche ont  été réalisées dans le
cadre du projet de développement rural
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intégré de mise en valeur des zones pluviales
lancé par le ministère de l'agriculture. Ce
projet, rappelons le, vise la réduction des
disparités entre le monde rural et urbain,
l'amélioration des revenus et la valorisation du
potentiel des systèmes de production agricole
ainsi que le renforcement du partenariat local.

Promotion de nouvelles
technologies 
Dans la perspective d'améliorer la productivité

des cultures, des plate-formes de  nouvelles

variétés des céréales, de légumineuses

alimentaires et des cultures fourragères

inscrites au catalogue officiel de l'INRA  ont été

installées dans 17  Centres de Travaux choisis

sur la base de la pluviométrie et des

températures. 

Globalement,  les rendements réalisés par les

nouvelles variétés du blé dur ont dépassé le

témoin  de plus 20 %. 

Le pois chiche d'hiver (20 q/ha) constitue une

alternative pour rééquilibrer l'assolement dans

les régions de Taounate, Chefchaouen et Beni

Mellal.  

Les mélanges fourragers composés de nouvelles

obtentions d'avoine, de triticale, de vesce et

pois  ont montré une certaine capacité

d'adaptation très appréciée par les

agriculteurs. Le renforcement de la

vulgarisation pour une large diffusion de ces

acquis s'avère nécessaire.

En plus de ces  activités menées conjointement

avec les structures de développement  au

niveau des  zones d'action des  CRRA dans le

cadre de partenariat, l'INRA en collaboration

avec l'Association Nationale des Ovins et

Caprins a mis en place un programme pour la

diffusion des brebis F1 (D'manxTimahdit)

auprès des éleveurs.  

De même, et afin de faire profiter le maximum

d'agriculteurs des nouvelles obtentions

variétales, l'INRA  joint ses efforts à ceux des

sociétés semencières et des pépiniéristes dans

le cadre de partenariat pour promouvoir les

résultats de recherche.
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Coopération
et partenariat
pour évoluer
L'INRA poursuit ses efforts d'ouverture sur son environnement à
travers le développement de ses actions de coopération aux
échelles internationale et nationale. Cette année, il a conclu une
cinquantaine de nouveaux projets et conventions totalisant un
montant global  de plus de trente cinq millions de dirhams répartis sur
la durée d'exécution des différents projets. Ainsi, on enregistre une
progression notable du nombre de convention par comparaison aux
années précédentes d’environ 20%, 35% et 60% respectivement pour les
années 2004, 2003 et 2002.

  



Coopération et partenariat 

Une collaboration en évolution avec le CGIAR et ses
Centres internationaux
Cette année, la coopération avec le CGIAR a été consolidée avec l’ICARDA, l’IFPRI, l’IWMI et l’IPGRI

Axes de coopération de l'INRA avec les Centres du CGIAR en 2005
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Centre Thématique 
international de collaboration

ICARDA • Amélioration de l'orge dans les zones arides, semi-arides et en zone de

montagnes; 

• Introgression des gènes de résistance aux maladies dans le blé dur pour

les zones pluviales; 

• Intégration de la gestion des maladies dans les systèmes de production

des céréales et légumineuses; 

• Renforcement de la conservation et de l'utilisation des ressources

génétiques des plantes; 

• Développement de la gestion intégrée des ressources naturelles dans le

cadre d'une  agriculture durable au niveau du Maroc central. 

IFPRI • Autonomisation des ruraux;

• Elaboration d'un système d'information de gestion de la recherche (avec

ISNAR). 

IWMI • Projet sur « Health Impact Assessment On Small Dams in Morocco »

(financé par CRDI). 

IPGRI • L’ élaboration du cadre logique de la stratégie de l’INRA en matière

d’agrobiodiversité et développement de bases de données.
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Une collaboration renforcée avec les organisations
internationales et régionales 
Cette collaboration s'est développée dans un esprit de renforcement de partenariat avec divers
organismes, notamment l'ICRA, l'Union Européenne, la FAO et l'AUF. Des projets ont été initiés avec
ces organismes, à savoir : 

Organisme Thématique  
partenaire de collaboration

ICRA Stratégie de développement de l'élevage caprin dans la région de

Chefchaouen avec la collaboration la Direction provinciale de l'Agriculture,

la Chambre d'agriculture et le Conseil Régional de Tanger -Tétouan

Union Européenne • Evaluation de l'efficience de l'utilisation de l'eau; 

• Amélioration des agrumes pour une utilisation efficiente de l'eau et des

nutriments. 

FAO • Phase II du projet sur les  Rôles de l'agriculture; 

• Poursuite du projet sur la lutte intégrée contre l'orobanche 

AUF • Projets sur la menthe; 

• Développement de méthodes alternatives de lutte biologique contre le

mildiou de la pomme de terre. 

ICBA • Accord de recherche-développement sur l'agriculture biosaline.  

ICGEB • Utilisation des marqueurs moléculaires pour l'amélioration génétique du

palmier dattier.  

CAB • Echange d'information scientifique et technique. 



Des développements
significatifs dans le cadre de
la coopération bilatérale 
Le Département de l'Agriculture des USA
finance un projet de recherche-
développement sur les plantes aromatiques et
médicinales (PAM). Le projet en question a
pour objectifs la conservation, la  gestion et
l'utilisation durable des PAM au Maroc ainsi que
le développement de leur culture, notamment
dans les zones céréalières du Maroc,  menacées
par l'entrée en vigueur des accords de libre
échange entre le Maroc et les USA.

L'INRA a été particulièrement actif pour
renforcer son partenariat avec les pays
d'Amérique latine. Ainsi, avec l'Argentine, la
recherche agronomique constitue une
composante importante au sein de l'accord
liant les gouvernements marocain et argentin.
En outre, des contacts ont été noués avec le
Brésil, particulièrement dans le domaine de
l'agriculture de conservation et aussi avec le
Pérou. Concernant le Chili, des échanges de
correspondances ont eu lieu en vue d'identifier
les domaines prioritaires d'intérêt commun,
dans le cadre de la préparation des échanges
de missions d'experts entre les deux pays  

La coopération avec la France intervient
essentiellement à travers les projets PRAD qui
sont, cette année, au nombre de onze dont
quatre nouveaux projets portant sur :

• l'analyse de la structure génétique des
populations de la tavelure du pommier;

• la transformation et la valorisation des
dattes de faible valeur marchande;

• l'analyse de la diversité génétique du
germoplasme de mandariniers;

• la physiologie et la biochimie des fruits en
post récolte et développement de
nouvelles approches industrielles pour une
meilleure conservation de ces produits.  

Avec l'Andalousie (Espagne), deux projets sont
en cours d'exécution. Il s’agit de :

• La caractérisation des principales variétés
et porte-greffes d'amandiers et évaluation
de leur niveau d'adaptation aux conditions
édapho-climatiques de culture ; 

• La caractérisation et amélioration des
systèmes de production caprins et leur
environnement. 

La JICA (Japon) a mis à la disposition de l'INRA
deux experts volontaires seniors: un spécialiste
de la gestion des parcours qui est installé au
CRRA de Tanger pour une période de deux ans
et un phytopathologiste travaillant au Domaine
Expérimental d'El Menzeh.  

L'INRA et le CLIMA (Australie) ont signé un
accord pour relancer leur collaboration
scientifique et l'échange de matériel végétal et
du germoplasme.  

La coopération avec l'Allemagne s'est
concrétisée, cette année, par un projet
portant sur le renforcement du laboratoire
d'agronomie du CRRA de  Rabat 

Une coopération en
renforcement avec les pays
de l'Afrique 
La coopération avec l'Afrique se poursuit,

particulièrement avec le Sénégal. Ainsi, dans
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le cadre de l'expérimentation des céréales

dans ce pays, l'INRA a fait don à l'ISRA de

semences de certaines de ses créations

variétales de blé tendre.  

Par ailleurs, des contacts ont eu lieu entre

l'INRA et le Forum de la Recherche

Agronomique Africaine (FARA) dans la

perspective d'intégration de l'Afrique du Nord

au sein de ce forum. 

Développement de
partenariats au niveau
national 
Avec les universités 

La collaboration avec les institutions

universitaires s'est renforcée par des

conventions cadres signées avec l'Université

Ibn Tofail à kénitra, l'Université Cadi Ayyad à

Marrakech et la Faculté des Sciences de

l'Université Mohamed V Agdal à Rabat. Ces

conventions visent le renforcement du

patrimoine scientifique et technique de

recherche, la formation et la réalisation de

programmes fédérateurs de coopération en

matière de recherche. 

Avec les organismes de
développement 

Dans le cadre du Programme Fédérateur de

Recherche-Développement (PROFERD), financé

par la Direction de l'Enseignement de la

Recherche et du Développement (DERD), cinq

projets de recherche dont trois nouveaux sont

mis en oeuvre. Ces projets concernent :

• l'intégration des outils biotechnologiques
et agro-physiologiques dans l'amélioration
de l'efficience d'utilisation de l'eau et de
la stabilité du rendement du blé en zones
pluviales de plaine et de montagne;

• l'application de la culture in vitro pour la
création de variétés de vigne tolérantes
au virus du court-noué;

• l'étude des caractéristiques de
reproduction de la population caprine
locale du nord du Maroc et l'analyse de la
vulnérabilité et des stratégies de moyens
d'existence des jeunes ruraux, fils et filles
d'agriculteurs dans les zones défavorisées
de montagne.

L'INRA collabore également avec la Direction

de la Production Végétale (DPV) à travers la

réalisation de projets de recherche portant sur

l'amélioration génétique de la betterave à

sucre et du carthame, la diversification du

profil variétal agrumicole et la réhabilitation

de la viticulture.

Par ailleurs, d'autres conventions ont été

passées avec les Directions Provinciales de

l'Agriculture (DPA), notamment celle de

Khémisset sur l'intégration de la filière

céréalière, et de Chefchaouen pour réaliser un

projet de recherche-développement

participatif dans des zones forestières et péri-

forestières dans le cadre du projet MEDA.
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Avec les organisations
professionnelles, ONG et secteur
privé

Le partenariat avec le secteur privé a été

également consolidé par des conventions

conclues avec la société SOREC en matière de

recherche et d'encouragement du cheval et les

Domaines Abbès Kabbage en matière

d'agrumiculture. 

De même, des conventions ont été signées

avec les sociétés Syngenta Semences SA et

AGRISIS Maroc. Elles portent respectivement

sur l'étude, la validation et la diffusion de

technologies concernant les légumineuses

alimentaires, les céréales d'automne et de

printemps ainsi que sur des essais en matière

de pathologie végétale. Avec les sociétés

semencières et les pépiniéristes, des

conventions ont été reconduites ou

nouvellement signées afin de mettre à la

disposition des agriculteurs les obtentions

variétales de l'INRA. 

Avec des organismes de service non
agricole

Le partenariat avec les organismes à caractère

non agricole ne cesse de se multiplier et la

demande pour le conseil et l'expertise de l'INRA

est variée. Ce partenariat concerne  et touche

à plusieurs domaines et plusieurs organismes.

On note à cet effet :

• La Société des Autoroutes du Maroc;

• L'Office National des Chemins de Fer;

• L'Office National de l'Eau Potable;

• Lafarge;

• Le Ministère du développement Social, de

la famille et la solidarité.
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La communication:
un outil pour partager

L'année 2005 s’est distinguée par rapport aux exercices
précédents par des efforts de communication exceptionnels. Si les
cinq derniers exercices ont été consacrés à la mise en œuvre de la
nouvelle stratégie de communication et particulièrement en ce qui
concerne la régionalisation des activités de communication,
l'élaboration d'une charte graphique qui reflète la nouvelle vision de
l'Institut et la consolidation de la communication scientifique et
technique, cette année a été marquée par la publication de plus de 15
ouvrages  et l'organisation de l'Assemblée Générale Annuelle du CGIAR,
pour ne citer que cela.     
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La moisson 2005 est, de l'avis de tous, la plus

diversifiée de l'INRA depuis sa création. Cet

effort est l'aboutissement d'une volonté de

mettre à la disposition des partenaires de

l'INRA les différents acquis et faire connaître

l'institution, ses objectifs et ses structures.

Ainsi, l'édition scientifique et technique s'est

renforcée par la publication de quatre numéros

de la revue Al Awamia, dont un numéro spécial

sur la biotechnologie, onze ouvrages, quatre

proceedings et cent posters. La communication

institutionnelle n'est pas en reste comme en

témoignent les activités menées dans ce sens

et qui sont marquées par l'édition de brochures

institutionnelles, de bulletins d'information

internes, d'un film institutionnel sur la

coopération avec le CGIAR, d'un CDROM sur

l'INRA et l'organisation de plus d'une

cinquantaine de manifestations au niveau

interne et externe, le tout accompagné par des

actions média.

Le partage par l'édition 
Pionnier en matière d'édition scientifique et

technique, l'INRA reste fidèle à cet outil de

communication qui permet de diffuser les

acquis scientifiques et techniques et constitue

une mémoire tangible des activités de

recherche. Cette année a été riche en la

matière et pour témoin le nombre de

documents édités.

L'élevage du mouton et ses
systèmes de production au
Maroc 

L'ouvrage fait état de la
situation de l'élevage ovin au
Maroc, les contraintes et la

stratégie de développement et de recherche
ainsi que les principaux acquis de recherche de
l'INRA et d'autres institutions obtenus dans cinq
agro systèmes majeurs de production ovine.
Cet ouvrage, auquel ont contribué plus de 30
auteurs, a le mérite de présenter également
les perspectives de l'élevage ovin au Maroc. 

Les cécidomyies des
céréales au Maroc. Biologie,
dégâts et moyens de lutte  

La mouche de Hesse est l'un
des principaux ravageurs du
blé dont les pertes
économiques atteignent 200
millions de dhs.

Cet ouvrage vient à point nommé pour faire le
point sur la biologie et la dynamique des
populations des cécidomyies au Maroc et les
avancées notables enregistrées en matière
d'amélioration génétique et de création de
variétés résistantes chez le blé. IRDEN,
Marwane, Nassira, Amria et Chaouia, les cinq
premières variétés de blé dur résistantes à la
cécidomyie et à haut potentiel de rendement,
sont l'un des fruits des efforts de l'équipe de
recherche qui s'est attelée à rédiger cet
ouvrage. 

La communication :
des avancées notables 
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Analyse socio-économique
des rôles de l'agriculture et
conséquences en matière de
politiques  

C'est la présentation des
résultas de l'étude entreprise

dans le cadre du projet FAO/ROA réalisée par
une équipe multidisciplinaire et multi
institutionnelle coordonnée par l'INRA. A la
lecture du document, on peut mieux cerner les
rôles de l'agriculture et des relations qui
existent entre ces différents rôles. Les auteurs
dégagent également les conséquences en
matière de politiques.   

Le marketing des dattes au
Maroc : défaillances,
préférences et attentes  

C'est le fruit d'une étude
exploratoire destinée à mieux
appréhender l'organisation de
l'action marketing et la nature

des mesures concrètes à entreprendre pour
mieux commercialiser des dattes dans l'objectif
d'améliorer les rendements des producteurs.
L'ouvrage présente également le secteur et un
diagnostic de la situation actuelle. 

Etude sur la commercialisation,
la transformation des dattes
et la valorisation des sous
produits du palmier dattier
et des dattes au Maroc

Cet ouvrage, rédigé en arabe,
est une étude qui a essayé de faire l'état de la
situation actuelle en matière des techniques de
transformation et de commercialisation des
dattes et des sous produits du palmier dattier,
en général, et les contraintes à la
commercialisation de ces produits aussi bien à
l'échelle nationale qu'internationale. Les
auteurs proposent aussi les voies d'amélioration
pour surmonter les contraintes afin de
développer le secteur du palmier dattier.

Autonomisation des ruraux
dans les hauts plateaux de
l'Oriental  

Cet ouvrage propose
d'apporter des éclairages sur
l'autonomisation des ruraux et

la volatilité des politiques. Aboutissement d'un
projet réalisé par l'INRA avec l’appui du FIDA et
de l’IFPRI, l'étude part du diagnostic des rôles
des différents acteurs avant de procéder à
l'appréciation quantitative de la capacité
d'autonomisation des ruraux à titre individuel
et collectif, et d'identifier les leviers
susceptibles de renforcer cette capacité.  

Adventices du blé et de l'orge
au Maroc

Remarquable base de données,
l'ouvrage recense 200 espèces
adventices parmi les plus
fréquentes dans les cultures de

blé et de l'orge. Il représente une synthèse de
400 documents relatifs à des travaux de
recherche sur les adventices.

Rédigé dans un style simple et accessible aux
différentes catégories d'utilisateurs, cet ouvrage
se veut un support de diffusion des connaissances
les plus pertinentes aussi bien pour les
agriculteurs que pour les firmes phytosanitaires
et les vulgarisateurs. 

Le palmier dattier base de la
mise en valeur des oasis au
Maroc 

Fruit d'un travail de longue
haleine, cet ouvrage présente
des données générales sur le

palmier dattier et des conseils pratiques
relatifs au choix des variétés, aux techniques
d'installation, d'exploitation, de production et
de protection d'une palmeraie. Riche en
illustrations, cet ouvrage se veut un guide pour
les acteurs dans le domaine de la
phoeniciculture. 
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L'ATLAS Agro climatique 

Comportant 29 cartes, cet
Atlas offre une vue d'ensemble
des conditions climatiques du
Maroc et notamment celles qui
sont d'une grande importance

pour l'agriculture marocaine. Elles concernent
la durée de la période de croissance et les
rendements potentiels des céréales.

Vocation Agricole des terres
dans les zones d’agriculture
pluviale (Rapport et cartes)

Cet ouvrage présente les
résultats de la première phase
du projet de réalisation des

cartes de vocation agricole des terres qui
mettent en évidence les aptitudes des terres
pour différentes cultures pluviales et selon les
conditions agro écologiques des différentes
régions étudiées. Après une présentation de la
méthodologie d'évaluation des terres en
agriculture pluviale, les auteurs présentent
pour chaque région le milieu physique, la
vocation agricole des terres, les résultats et
leur interprétation, le tout illustré par des
cartes qui concernent les zones d'action des
directions provinciales d'agriculture d'Oujda,
Taza, Fès, Tanger, Settat et Safi.

La création variétale à l'INRA:

méthodes, acquis et

perspectives

Cet ouvrage, premier en son
genre au Maroc, présente le
bilan des travaux de création

variétale des principales cultures céréalières,
fourragères, oléagineuses, arboricoles ainsi que
les légumineuses alimentaires. Après une
description des programmes de sélection de ces

espèces, les auteurs ont souligné l'évolution de
la recherche en matière de sélection variétale
au Maroc depuis plusieurs décennies en
soulignant les acquis de l'INRA qui s'élèvent à
355 cultivars inscrits au catalogue officiel et
répartis entre 31 espèces végétales en plus de
13 000 accessions stockées dans la banque de
gène de l'INRA. Ils ont par ailleurs présenté, de
manière synthétique, la biologie des
différentes espèces, les principales contraintes
biotiques et abiotiques propres à chaque
espèce et l'approche adoptée en matière
d'amélioration génétique

Par ailleurs et afin de partager avec la

communauté scientifique et technique le

contenu de plusieurs séminaires

internationaux, l'INRA a édité les actes de

quatre séminaires qui ont porté sur des

thématiques importante pour l'agriculture

nationale à savoir : 

1. le développement durable des systèmes

oasiens ; 

2. le figuier : potentialités et perspectives

de développement de la figue sèche au

Maroc ; 

3. la culture in vitro du palmier dattier

(workshop on true-to-typeness of date

palm tissue culture-derived plants) ; 

4. l'olivier: Acquis de recherche et

contraintes du secteur oléicole ; 

En outre, deux brochures sont venues enrichir

la production de l'année et concernent les

ressources phytogénétiques (National Plant

Genetic Resources Conservation (Morocco

Genebank at INRA Settat) et « les Collections

des arbres Fruitiers à l'INRA Maroc » 
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Le partage par la
communication
institutionnelle
En matière de communication institutionnelle,

l'INRA a édité une brochure institutionnelle en

anglais, le rapport d'activité 2004, un CDROM

sur l'institution et un film institutionnel sur la

coopération avec le CGIAR ainsi que plusieurs

brochures concernant les CRRA et les unités de

recherche.

Cet effort de communication s'est également

concrétisé par l'édition par les CRRA de

bulletins d'information régionaux. A ce titre,

on note l'édition de quatre numéros de

«Tawassol», bulletin d'information du CRRA de

Tanger qui est à son huitième numéro et «Arido

contact» du CRRA de Settat.

En outre, plus d'une centaine de posters sont

venus consolider cet investissement de l'INRA

en matière de communication. Désormais, tous

les centres disposent actuellement de posters

qui leur permettent de mieux valoriser leurs

structures, leurs activités et leurs projets de

recherche. 

Ces acquis n'auraient pu être réalisés sans la

contribution de toutes les structures de l’INRA.

C'est le fruit de la stratégie adoptée

récemment et qui met en avant le

renforcement des structures régionales en

matière d'équipement et de renforcement des

capacités humaines dans le domaine de la

communication. Désormais, les CRRA sont

devenus des relais, à part entière, dans la mise

en œuvre de la stratégie de communication de

l'institution. La mise en place du réseau

d'attachés de communication a été consolidée

cette année par la formation des attachés de

communication en matière d'édition

électronique et particulièrement l'utilisation

des différents logiciels de la Publication

Assistée par Ordinateur.  

Le partage par
l'évènement 
L'organisation de l'échange par l'évènement est

devenue une pratique courante à l'INRA. A

travers le contact direct, l'INRA essaie toujours

de mieux connaître les attentes de ses

partenaires et permet aux chercheurs de

présenter leurs acquis et confronter leur savoir

à celui des pairs. On note particulièrement

l'organisation de :

1. L'Assemblée générale annuelle du Groupe

Consultatif pour la Recherche Agricole

(CGIAR) qui a permis aux acteurs

nationaux dans le domaine de la

recherche agricole de partager leurs
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acquis et de s'informer sur la politique de

recherche à l'échelle mondiale;

2. Le symposium International sur le

développement agricole durable des

systèmes oasiens organisé à Erfoud et qui

a vu la participation de plus de 500

acteurs, y compris des scientifiques, des

experts nationaux et internationaux et

des techniciens et des représentants des

agriculteurs et d'ONG; 

3. l'atelier sur la culture in vitro organisé à

Marrakech, sur la thématique « True-to-

typeness of date palm tissue cultre-

derived plants organisé avec le soutien

de la FAO (AGPC et AGP) et du Date Palm

Global Network.

Par ailleurs, l'INRA a organisé, ou participé à

l'animation, de plus de soixante manifestations

(séminaires, ateliers, journées portes

ouvertes, journées de transfert de

technologie,….) portant sur des thématiques

différentes. Ces activités avaient toutes pour

objectif l'échange d'information et d'expertise

et l'écoute des partenaires. Elles ont ciblé les

agriculteurs, les chercheurs, les étudiants, les

techniciens et cadres de développement, les

décideurs, les ONG et la communauté

scientifique internationale. 

L'INRA a, par ailleurs, participé à plusieurs

salons et foires. On note, en l'occurrence, la

participation au Salon International des Fruits

et Légumes (SIFEL) à Agadir, à la foire

nationale des dattes à Erfoud, la foire agricole

de Safi, de Médiouna et de Settat 

Le partage par le contact
direct
Les activités de communication sont également

consolidées par la réception de décideurs

politiques de haut niveau pour capitaliser sur

les acquis de coopération et investir des

opportunités d'échange entre les pays et les

organisations de recherche.

Au cours de cet exercice, on note

particulièrement la visite de : 

1. L'Ambassadeur des USA et du Ministre de

l'Agriculture du développement rural et

des pêches maritimes qui ont présidé  la

cérémonie de signature de la convention

sur les plantes aromatiques et

médicinales; 

2. Messieurs. S. R. Saber Sabri et K. (ACSAD)

et de MM. A. Abou Afifaah et Abou Ayoub

(OADA) en vue de la création d'une

banque de gènes à l'échelle des pays

arabes; 

3. Le directeur du  CIMMYT pour étudier des

domaines de collaboration entre le

CIMMYT et l'INRA; 
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4. Dr Tan Wee Kiat  de Singapour qui a signé

une convention entre l'INRA et le Jardin

Botanique de Singapour portant sur le

développement du jardin d'essais;

5. Dr Jean Marcel Ribaut pour explorer les

possibilités de coopération entre l’INRA

et le Challenge Programme qu’il dirige.

6. Le directeur de l’ICBA pour renforcer la

coopération entre les deux institutions.

Le partage par la presse 
La presse constitue un moyen de

communication par excellence avec le grand

public. A ce titre, l'INRA veille toujours à

assurer la couverture médiatique des

évènements qu'il organise. 

Plus d’une centaine d’articles ont été publiés

dans la presse nationale dont une cinquantaine

sur l’Assemblé Générale du CGIAR.

Au niveau des émissions radio-télédiffusées,

les chercheurs et les cadres de l'INRA ont

participé à l'animation de plusieurs émissions

et ont contribué à la réalisation de plusieurs

reportages à l'occasion des différentes

manifestations. On note particulièrement les

reportages réalisés sur le palmier dattier, la

coopération avec le CGIAR, le développement

du système oasien, l'amélioration pastorale et

les effets de la désertification sur les parcours. 

Accueil et encadrement
des stagiaires externes  
Dans le but de mettre à la disposition des

communautés scientifiques et techniques

(nationales et internationales) les résultats de

ses travaux de recherche et son savoir faire,

l'INRA a opté pour une ouverture de ses

différentes structures aux jeunes lauréats de

différents établissements. Il contribue ainsi à

leur encadrement et à leur formation par la

recherche en leur offrant des stages ciblés. 

A ce titre, un effectif total de 290 jeunes

stagiaires (dont 98% Marocains et 2% étrangers

provenant de la France et de pays arabes) ont

été accueillis aux niveaux des différentes

unités à l'échelle centrale et régionale

(laboratoires, domaines expérimentaux,

départements, services,…) pour suivre des

stages ciblés cumulant une période totale de

452 mois.  

L'INRA a contribué ainsi au co-encadrement de

30 travaux de recherches aboutissant à la

réalisation de thèses de Doctorat, des

mémoires de 2ème et de 3ème cycles, de

DESA, à la formation alternée de 70 élèves

techniciens dans des spécialités variées et de

10 informatistes dans les domaines des

sciences de l'information et de la

documentation. Les cadres de l'INRA ont assuré

également, via l'accueil des stagiaires, la

formation complémentaire en secrétariat,

informatique de gestion, réseaux, et en

comptabilité de 126 élèves des Instituts

Spécialisés de Technologie Appliquée de

l'OFPTT et des établissements privés.
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L'information scientifique
et technique :

consolidation des réalisations 

l'INRA ne cesse d'œuvrer pour faciliter aux
chercheurs, étudiants, techniciens et acteurs
dans le domaine agricole et rural l'accès à
l'information. Cette année, le fond
documentaire a été enrichi par l'acquisition de
670 documents: 250 ouvrages et 420 revues et
périodiques.. 

Par ailleurs, le centre de documentation a
acquis la base de données « Tropag and Rural »
(1975-2004), une base de données
bibliographique internationale produite par le
Royal Tropical Institute (Pays-Bas). Elle est
consacrée à l'agriculture en milieu tropical et
au développement économique et social dans
les pays en voie de développement. 

Cet effort pour l'amélioration des prestations
en matière d'information scientifique et
technique, s'est concrétisé également par
l'élaboration de trois nouveaux dossiers
documentaires qui portent sur les plantes
aromatiques et médicinales, le système oasien
du Maroc et la biotechnologie végétale. C'est
une compilation d'articles disponibles dans les
bases de données (AGRIS, AGRICOLA, SESAME,
CAB ABSTRACTS,TROPAG AND RURAL, CURRENT
CONTENTS), des tirés à part extraits de la
bibliothèque virtuelle TEEAL, et des articles
scientifiques et de vulgarisation tirés de
l'Internet, le tout assorti d'une liste d'adresses
Internet de sites traitant du sujet. 

En outre, un bulletin mensuel des sommaires
des revues scientifiques reçues au niveau du
centre de documentation est envoyé à
l'ensemble des unités centrales et régionales

de l'INRA et mis à la disposition des différents
utilisateurs. 

Par ailleurs, des mises a jours ont été réalisées
cette année et ont concerné :

1. la bibliothèque virtuelle (TEEAL : The
Essential Electronic Agricultural Library)
incluant le texte intégral de 130 revues
(1993 - 2004); 

2. des collections CURRENT CONTENTS et
CAB ABSTRACTS (1994 - 2004); 

3. la collection Bulletin Officiel (CD-ROM)
(1912 - 2004). 

Réalisation de 400 recherches
biliographiques pour les étudiants, les
décideurs, les chercheurs et les differents
partenaires.

Echange de la revue Al awamia avec 72
établissements nationaux et internationaux.

L'INRA, raccordé au réseau MARWAN depuis sa
création a investi, cette année,  pour opérer la
migration vers le nouveau réseau MARWAN II ce
qui lui permet de s'intégrer dans un réseau à
haut débit dédié à la recherche grâce à une
connexion de 2 Mbps. MARWAN est un réseau
informatique national à but non lucratif, dédié
à l'éducation, à la formation et à la recherche.
MARWAN II est aussi connecté au réseau
Européen d'Enseignement et de Recherche
GEANT . 



Gestion

des ressources 

La mobilisation et la gestion des ressources humaines et
financières est une tâche  continue qui s'effectue dans un esprit de
modernisation et de mise en adéquation avec les activités
programmées pour atteindre les objectifs visés. A cet effet, des
programmes de recherche régionaux à moyen terme (2005-2008) ont
été établis et sont en cours de mise en œuvre par les unités de
recherche rattachées aux différents centres régionaux. 
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Développement et mobilisation
des compétences

Bilan des recrutements
et des titularisations
Dix nouveaux postes budgétaires ont été

accordés à l'INRA au titre de la loi des cadres

de 2005. L'opération de titularisation des

occasionnels a concerné 32 agents. Les

recrutements ont été réalisés durant le

deuxième semestre de l'année et se

répartissent comme suit :

Bilan des recrutements en 2005

Promotion du personnel
L'effectif des agents promus cette année est de

193, soit 11% de l'effectif total du personnel de

l'établissement. 

Formation
La formation est un investissement ouvert à

toutes les catégories du personnel pour

améliorer leurs compétences respectives. Pour

ce faire, différentes voies sont empruntées, en

l'occurrence la formation diplômante, les

sessions spécialisées de perfectionnement, les

stages au Maroc et à l'étranger, les langues, les

missions et la participation aux manifestations

scientifiques et techniques.

Formations diplômantes

Au cours de cet exercice, ce type de formation

a concerné 14 chercheurs dont cinq

nouvellement inscrits (11 formations

doctorales et 3 DESA). Ces formations sont

généralement réalisées au niveau d'institutions

marocaines et étrangères avec lesquelles l'INRA

entretient des relations de collaboration et de

partenariat.

Répartition du nombre de formations
diplomantes par pays d'acceuil et par source
de financement

Stages à l'étranger 

Les stages à l'étranger ont profité à 29
chercheurs et à six techniciens. Ils se
répartissent en fonction des pays d'accueil et
des sources de financement comme indiqué
dans le diagramme ci-après : 

Grade Effectif

Chargés de recherche A statutaire 4

Chargés de recherche A
Contractuel 3

Techniciens 1er grade 2

Administrateur 1

Total 10

7%

7%

7%

21%

58%

Belgique

Maroc

Angleterre

Japon 

Australie 

L’éffectif total du personnel statutaire est passé de 1802 au 1er janvier de
l’année à 1373 au 31 décembre 2005
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Répartition des stages par pays d'accueil

Répartition des stages à l'étranges par source

de financement

Missions et participation aux
manifestations scientifiques

Au total, 132 missions à l'étranger ont été

réalisées à destination de 21 pays. Elles

entrent généralement dans le cadre de la

réalisation des projets en coopération. 

Répartition du nombre de missions par

destination

Sessions de perfectionnement

Environ 332 agents appartenant à différentes

catégories de personnel ont bénéficié de

formations de groupe. Les thématiques

couvertes et les effectifs concernés figurent au

tableau suivant: 

Mise à niveau des statuts
du Personnel
La mise à niveau des statuts du personnel

constitue une activité de grande importance

compte tenu de son impact sur le

développement des ressources humaines.

Ainsi, un amendement a été approuvé pour

étendre le régime indemnitaire mis en

application dans les administrations publiques

aux administrateurs, techniciens et agents

classés aux échelles 1 à 9 en exercice à l'INRA.

Deux autres projets sont mis dans le circuit

d'approbation, à savoir :

• Celui des chercheurs de la filière

scientifique;

• Celui du corps des techniciens pour ce qui

est du développement de la carrière.

Thématiques couvertes
Nombre de

bénéficiaires
Gestion et maîtrise des projets
de recherches 114

Bureautique, informatique et
mécanique 114

Comptabilité et gestion des stocks 40

Langues (Anglais et Espagnol) 42

Communication institutionnelle
et des acquis 22

Total 332

Belgique

Portugal

Sénégal

Turquie

Algérie

Italie

France

Syrie

Espagne

Egypte

Tunisie

3%3%3%
3%

6%

6%

6%

11%

17%

18%

24%

Coopération belge

Turquie

ICRA

INRA/Coopération italienne

OADA

Projet RAB 98G31

FIS

FAO

ICARDA

INRA/PRAD

CIHEAM

IPGRI

AIEA

3%3%3%
3%

3%
3%

5%

5%

8%

12%

14%

19%

19%

Amérique

Moyen Orient

Europe

Maghreb 

Inde, Philippines

Afrique

22%

35%

37%

2%
2%

2%
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Départs à la retraite
L'année 2005 a été marquée par la mise en

œuvre de l'opération des départs volontaires à

la retraite de l'administration publique. Les

agents mis en position de détachement à l'INRA

ont été concernés par cette opération. Ainsi,

au 31 décembre 2005, l'effectif des départs de

l'INRA a atteint un total de 451 agents, répartis

comme suit :

Répartition des départs du personnel

Activités à caractère social 
Le programme du fonds des œuvres sociales

(FOSRA) réalisé a couvert notamment  le prêt

au logement, l'aide au pèlerinage, l'aide

exceptionnelle aux agents, la   cérémonie des

retraités et  l'équipement du centre d'accueil

de Rabat. L'importance relative de ces

prestations est consignée dans le tableau

suivant:

Mise en disponibilité et révocatio

Départ volontaire à la retraite

Retraite par limite d'age

Décès

Réintégration du MADRPM

Autre

87%

9%

1%
1%

1%
1% Opération

Nombre de

bénéficiaires

Montant

total (Dh)

Prêt au logement 9 600.000,00

Aide au pèlerinage 11 220.000,00

Aide exceptionnelle 10 25.000,00
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L'enveloppe budgétaire de l'INRA, au titre de

l'exercice 2005, s'élève à 245.914.907 Dhs,

dont 72.543.500 Dhs d'investissement et

173.371.407 Dhs de fonctionnement

Les subventions de fonctionnement et

d'investissement arrêtées au titre de l'exercice

2005, s'élèvent respectivement à

122.204.319,57 Dhs, et à 63.283.726,07 Dhs.

Budget de
fonctionnement 

• Dépenses du personnel: 170.826.880.00 Dhs. 

• Dépenses de matériel: 2.544.527,00 Dhs.

Budget d'investissement

L'enveloppe budgétaire d'investissement,
s'élevant à 72.543.500 Dhs, est répartie
comme suit:

• Equipement : 33.868.146 Dhs;

• Intrants et services: 37.588.354 Dhs;

• Projet PL 480 : 1.087.000 Dhs (en dehors

des intrants et services).

Les crédits d'équipement ont permis de couvrir

les coûts des opérations suivantes :

Les ressources financières 

Informatisation

Véhicules

Matériel agricole

Cheptel vif (0%)0%

Autre matériel

Intrants et services

Matériel scientifique

Formation, communication
et documentation

Constructions

Travaux d'équipement

53%

1%
2%

2%

3%
5%

6%

12%

16%

Dépenses du personnel

Dépenses du matériel

98,5%

1,5%
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Perspectives de modernisation

du processus de gestion

Conception et mise en
œuvre d'un Système
d'Information de Gestion
(SIG)
L'INRA poursuit ses efforts d'élaboration et de

mise en œuvre d'un système d'information de

gestion (SIG) qui lui est adapté. Il est à

rappeler que depuis quelques années, il a initié

des applications modulaires pour la gestion des

ressources financières, des ressources

humaines et des activités de recherche et de

transfert de technologie. Partant de ces acquis

à caractère modulaire, la mise en place d'un

tel SIG demandait l'intégration de l'ensemble

des différentes composantes pour une

meilleure synergie et un fonctionnement

harmonieux.

Partant des éléments de diagnostic établis au

cours de l'exercice précédent, les démarches

sont en cours pour la mise en oeuvre d'un

système intégrant les composantes suivantes :

• les programmes et projets de recherche ;

• les ressources humaines ;

• le budget  et les affaires comptables ;

• les stocks ;

• L'inventaire du patrimoine matériel ;

• L'inventaire du patrimoine foncier ;

• Le Parc automobile.

Création d'une filiale
commerciale : étude de
faisabilité
La valorisation des obtentions de l'INRA exige la

mise en place d'une structure professionnelle

commerciale spécialisée ayant compétence

pour mener une politique «marketing»

continuellement adaptable pour suivre les

besoins du marché en matière de produit, de

prix, de promotion et de distribution.

Pour ce faire, une étude de faisabilité pour la

création d'une filiale commerciale de l'INRA a

été lancée, à travers un cabinet consultant,  au

cours de l'exercice précédent ; laquelle étude

a été poursuivie au cours de l'année 2005. Elle

portait notamment sur :

• la faisabilité économique du projet;

• les activités et l'organisation de la filiale;

• les coûts de mise en place et de

fonctionnement;

• les ressources humaines nécessaires;

• les aspects juridiques et réglementaires liés

à la création et la mis en œuvre.

Les actions de  modernisation du système de gestion de l’INRA s’inscrivent
dans le projet de réajustement structurel de l’institution amorcé depuis

quelques années. Elles visent la mise à niveau de l’institution pour la préparer,
notamment à mener ses activités dans un cadre contractuel.
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Mise en place d'un
système de contrôle de
gestion
Les efforts de conception et de mise en place

d'un système de contrôle de gestion ont été

poursuivis. Avec l'aide d'un cabinet consultant,

les études se sont poursuivies afin de concevoir

et de mettre en place un système de tableaux

de bord de gestion couvrant les principales

activités de l'INRA en se basant sur un

ensemble d'indicateurs d'activités et de

performance cohérents et ciblés. L'objectif

visé est de pouvoir disposer à tout moment et

rapidement de l'information pertinente et

nécessaire à la gestion et à la prise de décision.

Aussi, est-il visé de disposer d'une batterie de

tableaux de bord informatisés répondant aux

besoins spécifiques de pilotage de l'institution

à différents niveaux: la direction, les divisions,

les centres régionaux et les unités de

recherche. Ils couvrent les aspects liés à la

gestion des ressources ainsi que la gestion

scientifique et technique.

Mise à niveau du système
comptable
Il est à rappeler que le système d'information

comptable et financière va permettre à

l'Institut de disposer de données complètes et

pertinentes sur sa situation financière et

patrimoniale, de présenter de manière

cohérente les états de synthèse et les

situations périodiques et d'avoir des normes de

calcul des coûts et des prix de revient des

produits.

Les efforts sont alors poursuivis pour la mise en

place des comptabilités générale et

analytique, l'élaboration des manuels des

procédures, la définition de l'organisation

comptable et la préparation des états de

synthèse pour les audits externes. C'est ainsi

qu'au cours de cet exercice, il y a eu  :

• la production des états de synthèse au

titre de l'exercice 2003, audité dans le

cadre d'un marché passé par le Comité

Permanant d'Audit piloté par la Direction

des Entreprises Publiques Agricoles et des

Associations Professionnelles (DEPAAP);

• la production des états de synthèse au

titre de l'exercice 2004 qui ont été  soumis

à un auditeur externe dans le cadre d'un

marché passé par l'INRA;

• l'élaboration du projet du bilan

d'ouverture de l'INRA au 1er janvier 2005

et sa présentation à un auditeur externe,

pour certification afin de pouvoir disposer

d'un bilan retraçant, de manière fidèle et

fiable, la situation patrimoniale de l'INRA;

• le traitement des opérations comptables

au titre de l'exercice 2005 avec l'assistance

d'un expert comptable. 
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ACSAD : Arab Center for the
Studies of Arid Zones
and Dry Lands

ADM: Autoroutes du Maroc

AIEA : Agence Internationale de l'Energie
Atomique

ANOC : Association Nationale des élveures
d'Ovins et de Caprins

AUF : Agence Universitaire de la
Francophonie

CABI : CAB International

CGIAR : Consultative Group on International
Agricultural Research

CIMMYT : Centro Internacional de
Mejoramiento de Maiz y Trigo

CLIMA : Centre for Legumes in Mediterranean
Agriculture

CNSA : Centre National des Sciences
Agricoles - Bulgarie

CRRA : Centre Régional de la Recherche
Agronomique

CT : Centre des Travaux

DERD : Direction de l'Enseignement, de la
Recherche et du Développement.

DEPAAP: Direction des Entreprises
Publiques Agricoles et des
Associations Professionnelles

DPA : Direction Provinciale d'Agriculture

DPV : Direction de la Production Végétale

DRI-PMH :Développement Rural Intégré -
Petites et Moyennes Hydrauliques

FAO : Food and Agricultural Organization

FARA : Forum pour la Recherche Agricole en
Afrique

ICARDA: International Center for Agricultural
Research in the Dry Areas

ICBA : International Center for Biosaline
Agriculture

ICGEB : The International Centre For Genetic
Engineering And Biotechnology

ICRA : International Center for
Development Oriented Research in
Agriculture

IFPRI : International Food Policy Research
Institute

INRA : Institut National de la Recherche
Agronomique

IPGRI : International Plant Genetic
Resources Institute

IWMI : International Water Management
Institute

JICA : Japan International Cooperation
Agency 

LCM : Les Conserves de Meknès

MADRPM :Ministère de l'Agriculture, du
Développement Rural et des Pêches
Maritimes

OADA : Organisation Arabe pour le
Développement Agricole

ONCF : Office National des Chemins de Fer

ONG : Organisations Non Gouvernementales

ORMVA : Office Régional de Mise en Valeur
Agricole

ONEP : Office National de l'Eau Potable

PNUD : Programme des Nations Unies pour le
Développement

PRAD : Projets de Recherche Agronomique
pour le Développement

SRD : Service Recherche Développement

UIPOV : Union Internationale pour la
Protection des Obtentions Végétales




